
Un tremplin
pour les socialistes
Notre correspondant p our les

Maires allemandes nous écrit :

Le congrès du parti socialiste
allemand , qui s'est tenu la semaine
dernière à Munich , revêtait une im-
portance particulière en raison de
j a proximité relative des élections
générales, fixées à l'automne 1957.
|n fait , le souci d'établir un pro-
gramme susceptible de toucher le
plus grand nombre d'électeurs do-
mina tous les débats et c'est presque
uniquement sous l'angle du renou-
vellement de la Chambre basse
qu'il faut considérer les résultats de
celte semaine de palabres.

Outre les 380' délégués du parti,
nombre d'invités de marque suivi-
rent les séances dans la grande salle
du Musée allemand, montrant par
là l'intérêt que le monde entier
vouait aux décisions du plus grand
parti d'opposition : le président du
conseil danois Hansen , le ministre
de l'intérieur autrichien Helmer,
le secrétaire général du parti tra-
vailliste anglais Morgan Phillips, le
ministre des affaires étrangères nor-
végien Lange, le ministre de la dé-
fense nationale suédois Nilson , sans
compter des membres des partis
socialistes de la plupart des pays
d'Europe, d'Amérique (y compris
les Etats-Unis) et d'Asie.

Uii « nouveau départ »
Pour définir l'orientation géné-

rale du parti , le président Ollen-
hauer a parlé l'un « nouveau dé-
part » ; le terme est parfaitement
exact , car il ne fait pas de doute
que la « Sozialdemokratie » alle-
mande , si elle veut affronter avec
quelques chances de succès les élec-
tions générales de 1957, a besoin de
reviser ses méthodes et de rajuster
ses tirs. N'a-t-elle pas vu ses effec-
tifs passer de 649,529 cotisants en
1951 à 607,456 en 1953 et à
585,158 en 1955 ?

L'opposition stérile dans laquelle
s'était- cantonné le parti , depuis la
création de la République fédérale,
ne im a pas procure les succès es-
comptés. La popularité d'Adenauer
est retée très grande et le peuple
allemand , dans sa majorité, sait
parfaitement ce qu'il doit au vieil
iomrae : la renaissance politique
et économi que de sa patrie. Les so-
cialistes ont beau dire et répéter
sur tous les tons que la politique
étrangère du gouvernement a con-
duit le pays dans une impasse et
créé un obstacle insurmontable à la
réunification , l'homme de la rue,
capable de réflexion, sait parfaite-
ment qu'un gouvernement à direc-
tion socialiste n'aurait pas fait
mieux. Peut-être même n'aurait-il
pas acquis la rétrocession de la
Sarre avec autant  d'adresse que le
chancelier actuel...

Léon LATOUR.
(Lire la suite en Orne page)

EN IRAN
Les inondations

ont fait
300 victimes

Des milliers de
sans abri

TÉHÉRAN, 24 (Reuter). — Radlo-
Teheran a annoncé , mardi , que 300
Personnes ont trouvé la mort lors des
récentes inondations qui ont dévasté
Iran. On compte en outre des mll-

"«8 de sans abri.
Le Shah a ordonné des mesures spé-

ciales pour venir en aide aux victimes
"M inondation s. Le ministre de l'inté-
rieur et des officiers supérieurs de
'armée se sont rendus sur les lieux
'es plus touchés , af in  de surveiller la
distribut ion des rations de secours et
"es médicaments.

LE NOMBRE DES GREVISTES
DANS L'INDUSTRIE AUTOMOBILE
NE CESSE DE S'ACCROÎTRE

Boycottage... bagarres...
dans des villes de Grande-Bre tagne

Des bagarres se sont produites mardi entre la police, des
piquets de grève ct des éléments syndiqués ayant refusé de cesser
le travail , aux abords des usines d'automobiles de la British Motor
Corporation de différentes villes britanniques.

Plus de 23.000 hommes, c'est-à-dire
1000 de plus que lundi , se sont rendus ,
mardi , à leur travail , à Birmingham ,
Coventry, Oxford et Llanally (Pays de
Galles) , après avoir dû forcer les cor-
dons de piquets de grève. Dans les
Midlands , des « piquets de grève vo-
lants » ont cerné les usines et ont in-
vité les ouvriers à adhérer au mouve-
ment.
Les docUers ref usent de charger

les produits  de la B.M.C.
Le conflit a empiré, lorsque le syn-

dicat des ouvriers des transports, grou-
pant plus d'un million de membres, a
donné l'ordre aux dockers et aux ca-
mionneurs qui lui sont affiliés , de re-
fuser de transporter et de charger les
produits de la B.M.C.

D'autre part , un petit syndicat auto-
nome de dockers a suivi le mot d'or-
dre. A Southhampton , les dockers ont
refusé de charger des automobiles et
des pièces de rechange sur un vapeu r
qui doit lever l'ancre jeudi à destina-
tion de l'Afrique du Sud. Le gouverne-
ment est tenu au courant de la situa-
tion par les fonctionnaires du minis-

tère du travail qui sont en contact
avec les entreprises en grève.
Les grévistes sont nombreux
Cependant , les automobiles destinées

à l'exportation s'amassent dans les
docks. Les dirigeants de quinze syn-
dicats participant au mouvement de
grève ont qualifié le nombre indiqué
par les employeurs des ouvriers ayant
refusé de cesser le travail , de fantas-
tique, et ont affirmé que des centai-
nes d'ouvriers de Birmingham , qui
s'étaient rendus mardi dans leurs ate-
liers, ont entre temps adhéré au mou-
vement.

Le boycottage s'étend
M. Openshaw, président de l'« Amal-

gamated Engineering Union », a décla-
ré que les grévistes avaient reçu l'or-
dre notamment d'empêcher la fabrica-
tion d'axes, de câbles et d'autres piè-
ces détachées sans lesquelles il est im-
possible de poursuivre la construction
des automobiles. Il s'attend que
toutes les branches de production en
rapport avec l'industrie automobile
soient complètement paralysées d'ici à
la fin de la semaine.

Quatre-vingt mille cheminots italiens
ont observé la grève de vingt-quatre heures

Obéissant au mot d'ordre des syndicats

Soldats et retra ités ont assuré certaines corresp ondances
ROME, 24 (A.F.P.). — Environ 80.000 cheminots étaient en grève lundi

soir depuis minuit. En quelques instants , le réseau ferroviaire italien s'est
trouvé paralysé. En effet , les trains qui roulaient à l'heure du déclenche-
ment d.e la grève se sont arrêtés à la première gare importante, tandis que
ceux qui se trouvaient dans une gare une heure avant, c'est-à-dire à 23 heu-
res, n'en sont pas repartis.

Aussitôt le plan établi par le gou-
vernement est entré en action.

Tandis que des détachements de po-
lice occupaient les services névralgi-
ques des gares et surveillaient les pas-
sages à niveau , des équi pes formées
de militaires appartenant pour la plu-
part au génie et d'agents retraités ,
rappelés en service, s'employaient dans
les gares des plus grandes villes, à
former les trains qui , au nombre de
132 sur les 6000 circulant dans une
journée, devront assurer quelques liai-
sons entre les princi paux centres d'Ita-
lie et un trafic réduit sur les grandes
li gnes internationales.

QUAIS A DEMI .DÉSERTS
Grâce aux nouvelles diffusées par

les journaux et par la radio, 1 af-
fluence dans les trains était relative-
ment réduite et les gares, avec leurs
quais à demi déserts, et les patrouil-
les de police , semblaien t être en état
de siège. Seuls les bureaux de rensei-
gnements connaissent une activité inso-
lite.

Ceux qui ont été le plus surpris
par la grève et qui en ont été le p lus
gênés sont les touristes étrangers qui ,
au nombre d'environ deux millions
visitent en ce moment l'Italie. Cer-
tains subiront des retards • dans leurs
itinéraires , tandis que d'autres, pri s
au dépourvu , seront contraints de faire
des séjours forcés dans des villes qu'ils
ne devaient pas visiter.

LES REVENDICATIONS
Cette grève est la cinquième depuis

1952.
Les organisations syndicales récla-

ment un statut à part pour les chemi-
nots en a f f i rman t  qu 'il ne peut être
comparé à celui des autres adminis-
trations d'Etat.

Elles font valoir notamment qu'il
n'est pas admissible qu 'un mécanicien
de locomotive soit assimilé à un «chef
huissier» ni qu 'un aiguilleur soit assi-
milé à une dactylo.

(Lire la suite en Orne page)

La reine Elisabeth fête son 80me anniversaire
UNE JOURNÉE D 'HOMMAGE NATIONAL EN BELGIQUE

Notre correspondant de Bruxelles
nous écrit :

Les nombreuses personnes qui
stiivent la vie intellectuelle et sur-
tout musicale cle Belgique auront
vu, à de nombreuses manifestations,

la silhouette gracieuse et svelte de
la reine mère Elisabeth. Pourtant,
beaucoup cle ces amateurs ne se
cloutent pas que la reine célébrera,
le 25 juil let  prochain , son 80me
anniversaire. Qu 'il nous soit permis

de dévoiler ce secret , puisque la
souveraine, pas plus que le gouver-
nement, ne le cache 1 Certes, elle
aurait aimé fêter dans l ' intimité
cette étape de sa vie. Mais le cabi-
net a désiré marquer ce jour-là par

Aux termes d'un
arrêté du gouver-
nement belge, tou-
te la Belgique fête
aujourd'hui  le SOme
anniversaire de la
reine mère de
Belgique. Née prin-
cesse de Bavière,
elle épousa en 1900
le prince Albert de
Flandres, qui de-
vint roi des Belges
en 1909. Elle est
la mère de l'ex-roi
Leopold et la
grand-mère du roi
actuel Baudouin.
La reine mère s'esl
acquis une grande
célébrité comme
mécène et protec-

trice des arts.

une cérémonie de loyalisme et de
respect envers la reine , rejoignant
ainsi le vœu unanime de la popu-
lation. Le métier de reine a, hélas !
ses exigences !

Toujours vive et alerte, élégante
comme au temps de sa jeunesse, la
reine préside encore toutes sortes
de réunions culturelles, où elle re-
présente la famille royale.

L 'arrivée à Bruxelles
de la duchesse de Brabant

N' est-ce pas le moment de cueil-
lir quel ques souvenirs parmi ceux
qui jalonnent  l'existence tantôt cal-
me , tantôt mouvementée de celle
qui fut la compagne dévouée du
roi-chevalier Albert 1er ?

Il y a 56 ans ! La jeune princesse
Elisabeth , rayonnante  de bonheur
au bras cle son mari , arrivait à Bru-
xelles à l'aube d'un siècle dont on
attendait  cle grandes réalisations; le
destin a voulu qu 'il soit un des plus
tumultueux de l'histoire ! C'était le
6 octobre 1900. La princesse prit
contact , pour la première fois , en
sortant de la gare du Nord — qui
n 'est plus aujourd'hui qu'un souve-
nir — avec la population bruxel-
loise.

La place Rogier était noire de
monde. Tous ces gens acclamaient
la duchesse de Brabant qui , neuf
ans après, allait régner sur la Bel-
gique.

Oh. A. PORRET.

(Lire la suite en 9me page)

UN HÔTEL S'EFFONDRE A PARIS

Dans le quartier de Saint-Denis, à Paris, 10 personnes ont perdu la vie
lors de l'éboulement de l'hôtel Saint-Fiacre. L'éboulement s'est produit
à l'occasion de la construction d'un nouveau bâtiment à côté de l'hôtel.

AVEC DE LA MORT-AUX-RATS
Mme VERSTREPEN A FAIT MOURIR

CINQ PERSONNES

Une empoisonneuse belge sous les Verrous

BRUXELLES (A.F.P.) .  — Une empoisonneuse a été arrê-
tée lundi, à Bruxelles. A la suite d'une enquête, qui durait
depuis un certain temps relative à la mort suspecte de trois
personnes, la police s'est décidée à interroger activement une
nommée Catherine Verstrepen, demeurant à Saint-Gilles (com-
mune de l'agglomération bruxelloise) qui était liée avec ces
trois personnes.

Son mari , Salomon Wolf , a égale-
ment été arrêté. Les trois personnes
empoisonnées seraient des membres de
la famille de Catherine Verstrepen qui
aurait utilisé de la mort-aux-rats , pro-
fitant dies talen ts die son mairi — confi-
seur de métier — pour préparer de
dangereux massepains.

La coupable et son mari
Catherine Verstrepen , imposante per-

sonne d'une quarantaine d'années — de
25 ans plus jeune que son mari qui

passait son temps à espionner ses
voisins — n'était pas aimée dans son
quartier.

Il semble que le couple avait des en-
nuis d'argent et que des discussions
se soient élevées dans la famille à pro-
pos d'un héritage.

Elle a avoué cinq crimes
L'empoisonneuse de Saint-Gilles a

avoué. Ce n'est pas trois personnes
qu 'elle a fait disparaître grâce à un
usage scientifique de la mort-aux-rats :
c'est cinq...

(Lire la suite en Orne page)Vague de chaleur
sur la vallée du Nil

44° à l'ombre
au Caire

LE CAIRE , 24 (A.F.P.) — Une va-
gue de chaleur exceptionnelle passe
sur la vallée du Nil où l'on a enre-
gistré hier 44 degrés à l'ombre au
Caire , 42 à Suez, 46 à Assiout , Louxor
et Assouan.

D'après la météo, la temp érature
élevée se maintiendra pendant 48 heu-
res encore sur toute l'Egypte.

L'Egypte construira
le barrage d'Assouan

NASSER RENOUVELLE SA PROMESSE:

Mais la tiendra-t-il ?
LE CAIRE, 24 (Reuter) . — Le prési-

dent Nasser a promis, mardi, que le
barrage d'Assouan sera réalisé •> pour
élever l'honneur de la République
égyptienne ».

Il a ajouté : « Nous ne laisserons
aucun impérialiste nous dominer. Nous
ne permettrons pas au dollar d'exercer
sa tutelle sur nous. » L'Egypte sait
que son économie est saine et que sa
production a considérablement aug-
menté. Depuis la révolution , elle a
accru son revenu national de 16 %.

L'Union soviétique
serait toujours disposée

à financer cette réalisation
LE CAIRE, 24 (A.F.P.). — L'ambassa-

deur de l'Union soviétique au Caire,
M. Kisselev , a affirmé , hier, que le
gouvernement soviétique était disposé
à financer la construction du haut bar-
rage d'Assouan. (Réd . — Lundi, selon
une dépêche de Reuter , il avait dit
exactement le contraire.)

L'ambassadeur s'adressait à des jour-
nalistes égyptiens et étrangers qui as-
sistaient à la cérémonie d'inauguration,
présidée par le colonel Nasser, du
pipe-line amenant le pétrole du port de
Suez à la raffinerie de Mostorod, près
du Caire.

(Lire la suite en 9me page)

Café blanc et thé rose
££ COUP DU Aj lUBU

f  T N  chimiste américain sera
I J bientôt considéré comme un
C-V des p lus grands bienfaiteurs
du siècle. Il annonce pour très
procha inement la vente de... café
blanc. Car , d' après lui tout au
moins, la caféine n'est pour rien
dans l'e f f e t  de nervosité produit
par le ca fé .  Tout le mal vient de
sa couleur. Le goût restera, l'arôme
restera, mais de noir le café  de-
viendra blanc. N ous, on veut bien,
seulement cela risque de porter un
drôle de coup aux vaches dont le
lait deviendra inutile. Inutile puis-
que p lus rien ne différenciera le
ca fé  blanc crème du café  blanc
ndîr...

D' autre part , puisque le thé a
également le don d'énerver certai-
nes personnes, sa couleur devra
changer aussi. Nous p roposons du
thé rose, genre rose-thé.

Café , thé , d'accord. Mais que tous
les chimistes américains ou autres
ne se chargent pas de faire  chan-
ger de couleur à notre « blanc »
et à notre « rouge », sinon, c'est
nous qui changerons de couleur !
Quoique à certaines occasions, un
petit incolore ne serait pas super-
f l u  ; « Moi ? Je bois trop ? Regarde
mon verre. Il y  a deux heures qu'il
est vide ».

Pour en revenir à notre fame ux
« noir », cause d 'énervement et d'in-
somnie, mort au noir. Les tunnels
seront peints en jaune tendre ; la
suie deviendra mauve clair pour
que les ramoneurs puissent s'habil-
ler de smokings et de hauts-de-
forme assortis ; les idées noires se-
ront strictement interdites et d 'im-
menses projecteurs inonderont la
terre de leurs lumières jaunâtres
pour empêcher la nuit noire de
prendre possessio n de notre terre.

Quant aux journaux,  dès la se-
maine prochaine Fencre noire dis-
paraîtra de toutes les imprimeries.
Caractères rouges po ur les crimes,
pastels pour les f u t u r s  ép isodes du
roman de Margaret-Townsend, bleus
pour les informations lacustres,
verts pour les promesses de maria-
ge. Pour les questions politiques , on
prendra un peu de tout et on mé-
langera. On verra bien ce que cela
donnera.

Et lorsque nous boirons du ca fé
blanc et du thé rose , que les idées
noires auront disparu , dites-moi un
peu, avec auoi pourrons-nous nous
énerver ? Pauvre Cambronne , son
nom Cou son mot) va bientôt tom-
ber dans l'oubli...

RELDYS.

A 4000 mètres

Un alpiniste
est terrassé

par une crise
cardiaque

SAAS-FEE, 24. — Mardi matin, une
colonne faisait l'ascension de l'Alalin ,
au-dessus de Saas-Fee, et se trouvait
à une centaine de mètres du sommet
lorsque , tout à coup, l'un des alpinis-
tes s'affaissa. Un médecin , qui était à
proximité, fut appelé mais il ne put
que constater le décès, dû à une crise
cardiaque. Le défunt, M. Hans Schau-
d.n, âgé de 55 ans, de Lubeck, séjour-
nait à Saas-Fee avec des membres de
sa famille. Son corps a été ramené
dans ia vallée par des guides.
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PAGE 4 :

AU FIL DES ONDES

TOUS LES SPORTS
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A louer pour le 24
août près de la gare,

appartement
modeste, 3 chambres et
dépendances , chauffage
central , 1er étage. 74 fr.
par mois. — Adresser of-
fres écrites à M. R. 3445
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer aux Hauts-
Geneveys

logement
de deux chambres, cuisi-
ne et dépendances pour
le 30 octobre. — Adresser
offres écrites à B. R.
3402 au bureau de là
Feuille d'avis.

A louer à

ZERMATT
du 21 au 31 août, appar-
tement confortable, cinq
lits. Tél. (038) 5 38 26.

LOGEMENT
de deux chambres avec
balcon

à louer
à la Coudre, pour le 1er
octobre. — Demander l'a-
dresse du No 3442 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

. », Pour deux stagiaires (frère et sœur),
nous cherchons à louer du 1er au
31 août

deux chambres meublées
avec ou sans pension , si possible à
l'ouest de la ville. Adresser offres écri-
tes à L. Q. 3443 au bureau de la
Feuille d'avis.

Pharmacie du centre de Neuchâtel cherche

GARÇON DE LABORAT OIRE
éventuellement préparateur. Entrée 1er sep-
tembre. Place stable. — Offres manuscrites
avec curriculum vitae et prétentions de sa-
laire sous chiffres C. H. 3429 au bureau de
la Feuille d'avis.

GÉRANT ES
sont demandées pour magasins d'ali-
mentation à Neuchâtel et à Haute-
rive. — Faire offres par écrit à :

Epicerie Zimmermann S. A.
rue des Epancheurs 3

Société Suisse d'assurances de branches maritime et diver-
ses cherche, pour son siège de Bâle, une habile

STÉNODACTYLO
de langue maternelle française ou allemande.

On exige : — rapidité dans la sténographie et dans la dac-
tylographie

— travail soigné et indépendant.

On offre : — place durable bien rétribuée
— conditions de travail agréables
— caisse de retraite.

Faire offres manuscrites avec photo, curriculum vitae,
copies de certificat , prétentions de salaire sous chiffres
B 838 Q à Publicitas, Bâle.

Entreprise dans le canton d'Argovi e cherche

jeune employé (e)
avec formation commerciale, pour son service des

assurances.

Prière d'adresser offres avec photo et prétentions de
salaire sous chiffres 84872 à Publicitas, Olten.

Nous cherchons pour date à convenir un

JEUNE VENDEUR
de langue française

pour notre rayon de confection pour messieurs.
Place stable et intéressante.

•T
Offres manuscrites et prétentions de salaire, références

et photographie à adresser à la Direction
des Grands Magasins

AUX ARMOURINS S. A., Neuchâtel

Aide-jardinier
trouverait emploi tout
de suite. Italien accepté.
S'adresser à J. Martin ,
horticulteur, saint-Au-
bin.

URGENT
On cherche jeune fille

pour aider à la cuisine.
Tél. 5 21 34.

On demande

sommelière extra
connaissant les deux ser-
vices, 3-4 Jours par se-
maine. Place à l'année
(femme mariée acceptée)
Tél . 5 24 77.

Aide-repasseuse
L'hôpital de Fleurier

cherche pour date à con-
venir une aide-repasseu-
se. — S'adresser à la
Sœur directrice, tél. (038)
9 10 81.

On cherche dame,
quartier de 11Bvole, pou-
vant s'occuper de

repassage et de
raccommodage

Adresser offres écrites à
J. O. 3440 au bureau de
la Feuille d'avis.

Manufacture biennoise engage

un mécanicien
de précision

connaissant la machine d'horlogerie
ou la machine-outil de précision . La
préférence sera donnée à candidat
sérieux et stable, ayant quelques
années de pratique.
Faire offres sous chiffres E 40537 U
à Publicitas, Bienne.

Maison de gros, de Neuchâtel ,
cherche

EMPLOYÉ
de bureau âgé de 25 à 30 ans , bi-
lingue, ayant bonne formation com-
merciale ; situation d'avenir. Date
d'entrée à convenir. Adresser offres
écrites à K. P. 3441 au bureau de
la Feuille d'avis.

VENDEUSE
pour magasin d'alimentation, connais-
sant bien la profession et pouvant
éventuellement fonctionner , par la
suite, comme première vendeuse d'un
magasin moyen, est cherchée par so-
ciété copérative de consommation du
Jura-Sud.
Salaire minimum : Fr. 400.— par mois,
l'âge et les années de service entrant
en considération pour la fixation de
ce dernier. En plus, conditions sociales
réglées par contrat collectif de travail .

VENDEUSE TEXTILES
connaissant bien la bonneterie et pou-
vant assumer certaines responsabilités
trouverait place intéressante dans la
même société.
Salaire suivant connaissances et capa-
cités, environ Fr. 500.— par mois —
autres conditions sociales réglées par
contrat collectif de travail.
Entrée en fonction pour les deux pos-
tes : à convenir.
Faire offres avec certificats et réfé-
rences sous chiffres P 10056 J à Publi-
citas, Bienne.

On cherche
jeune fille

sérieuse, de 16 à 18 ans,
pour aider à tous les tra-
vaux de ménage; vie de
famille. —i Faire offres
a, M. P. Mêler, horticul-
teur , Colombier.

On demande une bonne
fille de cuisine

propre et travailleuse.
Bon gain et bons traite-
ments assurés. — Faire
offres à l'Hôtel Natio-
nal , Fleurier. — Tél.
(0381 9 10 35.

On cherche Jeune hom-
me comme

porteur.
Vie de famille. Bon sa-
laire. Entrée à convenir .
S'adresser à la boucherie
Kramer , Peseux.

Bonne
sommelière

est demandée pour fin
du mois. Italienne, Autri-
chienne , acceptée. Offres
à restaurant - carnotzet
Montagnard , Couvet. Tél .
D 22 07.

Nous cherchons
jeune fille

pour aider dans ménage
et commerce de boulan -
gerie Tpàtisserie. K. Fuchs,
Waffênplatz - Neugut-
strasse 12, Zurich 2. Tél.
(051) 25 14 55.

Ménage soigné cherche
employée de maison

remplaçante
sachant cuisiner, du 1er
au 15 septembre. Adres-
ser offres écrites à L. P.
3412 au bureau de la
Feuille d'avis.

Ne pouvant répondre Individuellement à
chacun

Madame et Monsieur
Alfred BARBEZAT - GALLAND

expriment leurs sincères remerciements à
toutes les personnes nui les ont entoures
de leur affection et de leur sympathie
durant la maladie et le décès de leur chère
maman et belle-maman, Madame veuve
Emile Galland .

Neuchâtel , le 24 juillet 1956.
¦aja B̂̂ B̂ B̂ BlB^BSaX*__ai»>Ma^B̂ BVBV«a^B̂ âa«jraB «B9MatâHBKâ ŝ«âMM

Dans l'Impossibilité de répondre et de
remercier personnellement tous ceux qui
ont pris part à son grand deuil , la famille
de

Madame René VUILLIOMENET
prie toutes les personnes qui lui ont adressé
des témoignages de sympathie, d'accepter Ici
sa profonde reconnaissance.

Savagnier, le 21 Juillet 1956.

Jeune employéeayant 2 ans de pratwcherche place dans Vbureau à Neuchâtel fciKse perfectionner aan,Tlangue française . En,,!'
tout de suite. — 1%*ser offres écrites M,!.chiffres PT. 3418 au h?reau de la Feuille d'avis"

Peintre
au courant de tous t»vaux du métier , m«,?'
devis , bureau , cherchaemploi stable à KeucMtel. Entrée immédiat,"Adresser offres sous T T3419 au bureau da uPeullle d'avis . "

Gentille Jeune fin,quittant l'école au nri»
temps cherche place di

volontaire
pour apprendre le fra!1çais. — Mme Kaeser, lM'
tltuteur , Wangen - sutAar.

Ouvrier

boulanger-
pâtissier

cherche à faire rempla.
cernent. Capable de tra.valller seul . Tél . (0391
2 16 41. — Demander l'a.dresse du No 3444 au tau.reau cle la Feuille d'avis

Je cherche pour monfils, élève de l'école «.condalre ,

place
de vacances

pour août , dans famll!)
parlant le français. -,Adresser offres avec prix
à H. Steinwachs, Richard.
Strauss-Strasse 1, Pt[,
bourg-en-Brlsgau (Ails,
magne).

Monsieur libre tous lei
lundis cherche n 'impott»
quel EMPLOI
Prétentions modestes, -
Adresser offres à can
postale 19, Neuchâtel 4.

Jeune homme lntelll.
gent, de 16 ans, trouve-
rait tout de suite place
comme

apprenti
ferblantier-
appareilleur

chez patron dlplôral
Chambre et pension chei
l'employeur. — Adressa
offres à Ed. MEUWLÏ
ferblantier - appareiller
diplômé, Guxmels (Frl.
bourg).

Vl LJkL°E ^H NEUCHATEL
Mise au concours
Par suite de la démission honorable du

titulaire, le poste de

maître de technologie et dessin
pour apprentis dessinateurs
en bâtiment, en génie civil

et travaux publics
est à repourvoir. Nombre d'heures hebdoma-

daires : 4 heures ( 2 x 2  heures).

Obligations légales. - Traitement légal.

Adresser les offres de services avec curri-
culum vitae, jusqu 'au 11 août 1956, au prési-
dent de la commission, M. Arnold Nagel , 31,
faubourg de l'Hôpital , Neuchâtel , en avisant
le secrétariat du département de l'industrie.
Pour tous renseignements, s'adresser à la
direction de l'école (tél . 5 25 46) ou à M.
Louis Bura , ancien directeur (tél. 517 08).

NEUBOURG
A louer, Immédiate-

ment ou pour date à
convenir,

logement
de 3 chambres et dépen-
dances. — S'adresser à
l'étude Wavre, notaires.
Tél. 5 10 63.

Corcelles
A louer pour tout de

suite ou date à convenir,
dans Immeuble neuf ,

appartement
de une chambre, cuisine,
salle de bains. S'adresser
à l'étude Jeanneret et
Soguel , Môle 10, tél .
5 11 32.

Jolie chambre à un lit ,
eau courante, dans villa ,
quartier de l'Evole , a.
louer à partir du 5 août.
Tél. 5 57 66.

URGENT
Je cherche pour tout

de suite ou date à con-
venir,

appartement
de 2 ou 3 pièces. Tél.
fOM ) 2 16 41 ou deman-
der l'adresse du No 3434
au bureau de la Feuille
d'avis.

Belle chambre à louer,
tout confort, à monsieur
sérieux. — Mail 17, 2me
à droite. Tél. 5 82 94.

A louer à demoiselle une

chambre
indépendante

ensoleillée, vue magnifi-
que, quartier de l'univer-
sité. S'adresser Maladiè-
re 2, 4me étage, tél.
5 47 63 entre 12 h. 45 et
13 h. 15.

Jeune couple sans en-
fants cherche

appartement
de 2-3 pièces, libre à fin
octobre, à Montmollin
ou à Ghambrelien. Adres-
ser offres écrites à F. K.
3433 au bureau de la
Feuille d'avis.

JL I COMMUNE

«JP PAOue
Mise

de bois de feu
La commune du Pâ-

quler vendra par vole
d'enchères publiques, aux
conditions habituelles, le
samedi 28 Juillet 1956,
dans sa forêt de l'En-
droit :

100 stères hêtre
20 stères sapin

300 fagots ,
Bois empilé à port de

camion. Rendez-vous des
amateurs à 13 h. 30. de-
vant le collège du Pâ-
quler.

Conseil communal.

î=®^̂  COMMUNE

pp LIGNIÈRES
Mise

de bois de feu
La commune de Li-

gnières vendra par voie
d'enchères publiques, le
samedi 28 Juillet 1956,
dans sa forêt de la Jeure,
le bols ci-après désigné :

27 stères sapin
11 stères dazons

217 stères hêtre
398 fagots
Rendez-vous des ml-

seurs à 14 heures à la
bifurcation des chemins
Jean et du Plan.

Lignières, le 12 Juillet
1956.

Conseil communal.

OFFICE DES POURSUIT ES DE BOUDRY

Enchères publiques à Peseux
Le jeudi 26 juillet 1956, dès 14 h. 30, il

sera vendu par voie d'enchères publiques,
dans les locaux des travaux publics commu-
naux , rue du Château , et ensuite dans l'im-
meuble rue du Château 3, à Peseux :
1 pendule de table ; 1 armoire à glace, 2 por-
tes ; 1 lit ; 1 vitrine ; 1 lavabo avec glace ;
1 vélo d'homme, 3 vitesses ; 1 vélo d'homme,
genre militaire ; 1 remorque pour vélo ;
1 petit char à pont ; des gerles, fûts ; 1
brande à vendange ; 1 fouleuse ; 1 brochet
cuivre ainsi que d'autres objets dont le
détail est supprimé.

. La vente aura lieu au comptant, confor-
mément à la poursuite pour dettes et la
faillite.

Office des poursuites.

J. P. Curty, licencié en
droit , Peseux, tél. 8 15 87,
offre

immeuble locatif
16 appartements, en so-
ciété anonyme. Rapport
brut 5,93 %, pour traiter
Fr. 94,000.—.

A vendre

immeuble
à Gorgier , 2 apparte-
ments, 6 pièces, salle de
bains, dépendances, Jar-
dins. Pour traiter , 17,000
francs. — Ecrire à case
gare 185, Neuchâtel.

2 locaux
de 18 m2

chacun à louer vers la
gare C. P. F. Auvernier.
Conviendraient comme
dépôt. Prix avantageux,
libres tout de suite. —
Adresser offres écrites à
G. L. 3435 au bureau de
la Feuille d'avis.
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Nous cherchons, pour nos bureaux de Zurich, une

| sténodactylographe
pour la correspondance française. Entrée à convenir.
Adresser offres avec prétentions de salaire et curriculum
vitae à

Conzet & Huber, Case postale, Zurich.

lre VENDEUSE
de confiance et de bonne présentation est
demandée, ainsi qu'une

VENDEUSE
au courant de la vente . — Offres avec photo ,
âge, copies de certificats et prétentions à la
confiserie GRISEL, avenue Léopold-Robert
25, la Chaux-de-Fonds.

-**B HI B  B**.

èW LA CAVE ^&Jf NEUCHÂTELOISE %fâ
@B Terreaux 7 SËM

' ;
! cherche pour ouverture ' ' ' -

; H . ! en septembre : y y  ; _ . i

g I chef de cuisineesn , mmHgg 1 commis M M
HÉ I aide de cuisine
j|| I dame de buffet g
^H I employée de maison il
M : i I fille de salle SEmm . ,., ia
mÔl 1 sommelscsre gggg

I sommelière-fournante BBmm mm
!...: ¦; ;.. Offres écrites avec prétentions ! ; ;
y \ : j de salaire à \_ y ]  \:y
Ull CAVT'' NEUCHATELOISE MM
: :. \ :  M. Pauli NEUCHATEL . ; !

Ménage avec bébé engagerait à partir du
15 août

EMPLOYÉE DE MAISON
capable de travailler seule. Téléphoner au
No 5 78 40 entre 12 h. 30 et 13 h. 30, ou
le soir à partir de 19 h. 30.

Dessinateur-architecte
au courant des soumissions, métrés et sur-
veillance de chantiers, est demandé par
bureau à Montreux. Place stable.

Offres sous chiffres PT 37795 L à Publi-
citas, Lausanne.

Je cherche, pour mon fils, âgé de 17 ans,
pour deux mois, à partir du 20 août ,

place dans famille
de pasteur, d'instituteur ou similaire , de pré-
férence habitant la campagne. Possibilité de
se perfectionner en français , de prendre des
leçons de mathématiques, vie de famille exi-
gée.
Prière d'adresser offres à M. Walter Muller ,
ingénieur , Weinbergstrasse 100, Winterthour.

CANNAGES
Devenu INFIRME Je

me charge de .tous can-
nages de sièges et meu-
bles de tous styles. Tra-
vail très soigné. Prix mo-
dérés. F. Hubscher-Cavln,
les Tailles . Cortaillod. —
Tél. 6 44 70.

Vendeuse
ayant fait l'apprentissage
cherche place dans ma-
gasin de la ville. Adres-
ser offres écrites à N. S.
3446 au bureau de la
Feuille d'avis.

——a â â l̂ ¦¦¦¦¦¦«¦MBEinBM.BMMH.tt.KgMai.MMi.M. gM. .̂M.MMBBW ^
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sans p récédent à notre ray on de conf ection p our dames
Venez voir à tous nos autres rayons les occasions exceptionnelles que nous cédons à des prix fantastiques

Nouveaux rabais JQ| Il m ̂ M wfcm j  fiJP i \m M̂ I Nouveaux sacrifices

VENTE AUTORISÉE PAR L'ETAT
• ¦ iV.i .

Jeune

chatte
noire et blanche

nez rose, égarée.— Télé-
phoner au 5 30 78. In-
compensé.

M«e SIMMEN
masseuse - pédicure

ABSENTE



DE N O T R E  G R A N D E  VENTE f j

FIN DE SAISON
Un superbe lot de |. !

1 DUSTER-COAT S '
I soldés à p rix / l *k Ij SENSA TIONNELS... lEn j
i mt0< /B ^ Wl m

IJ W^^^^w Indispensable IA''& k M
IwLmt en ,acances 7Ï l:/'il I
/ iŴ vÊêm, et",ase / •'*l% '*4*\®, m
/MllISl . ' ¦' / '• ••//**'¦ f* il : . -¦¦

' éw® 'Mwi^z I l 's, 't r& M\ m30^^m0^ / F 'Wêi ':rk\ f 1^  ̂ m̂êy II . î ^û l ^M 'A * M A 1!

/Â\ l • '•hÉ w ^wï

ûusîer-coats m wm Duster-coats MÊF%
américains en ra- j '- j fflBBM  ̂ -_. américai ns en ny- ! -..;.- "•_£ BBB9 ^vissants imprimés , r ïjij siw iâ»l l°n cloqué rose et '~ -fi «9^8̂  sâss f< . j
pur coton . Valeur î\î j  ̂ JES ciel. Valeur 24.50 raÉfiK ' ' »¦ ^

A NOTRE RAYON Un grand lot de .*| «MU
VÊTEMENTS POUR DAMES H0US6 -C0âtS B̂ " m

DES OCCASIONS INESPÉRÉES EN en pur coton > im _ M B t̂ gg 
JMANTEAUX COSTUMES ROBES | g  ̂ ¦*#¦ |

RABAIS RÉELS JUS QU'À 60% 1

- iBB Ĥ Ês^̂ Ŝ â T̂ ĤVw^̂ ra

E. Gans-Ruedin

SOLDE
TAPIS

AfO/iVS C«£/î MA/S BOiV
QUAND MÊME

E. Gans-Ruedin, Grand-Rue 2
Neuchâtel

Vente autorisée

Pousse-pousse
à l'état de neuf , à ven-
dre. — Demander l'adres-
se du No 3437 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre un

réchaud
électrique 2 plaques, en
bon état. — S'adresser
à Mme Oollet, Tivoli 2,
Serrières.

SL -JL ^X
*
*lflP  ̂ U existe en dehors .de

li
SàT^4 '"̂ L^iNJ'- f cséËÊÊp "a métropole, c'est-
^^

^toL^ ĵ ^^^^^^ à-dire dans l'Union .
^^^^s^^^^^ française , une indus-

trie des cigarettes privée et libre.
Parm i les firmes composant cette industrie,
les cigarettes NATIONALES jouissent
de la sympathie de millions de fumeurs.
C'est grâce à la qualité et à la régularité
de sa manufacture qu 'elle est devenue une
des cigarettes les plus en vogue.

Nationales
cigarettes au goût fin , viril et typiquement
français.

rf Sff liKll1 ' a»  ̂\ *̂* Î_1ÏJ^ 4 i < m % f â * . ^ ^ ^ ^ ^ d H l r

lifii li rlff*^ - ' ¦¦ ,<& /  ^*\ „<& y
VHp r A «^. .. -y-/. yy?-; /  yÊÊm. ^ /

Ë̂ÈËË" ->v /  yÊÈÉL s
iaPSS&' >¦- " - - c>' - ^-F ^«s.̂ ^ /

/

Nationales
bleues jaunes
goût Caporal en Maryland de choix
sans filtre avec filtre

Les ci garettes Nationales sont en vente
en Suisse , sous bande tricolore. Les avez- ^ ĵvous goûtées ?... ^^^m̂

20 j ÊJ0^^,/j é0^
! cigarettes j é éÊsP^ ^É/J/// ^95 ct. 

^JÊËr // / / / /Mf i '

Bœuf gras
à vendre. Tél. 7 19 62.

Occasion
à vendre tout de suite,
pour cause de départ, une
cuisinière électrique sur
socle, avec 4 plaques et
lour . — Téléphoner au
5 55 79.

Pour cause de départ ,
à vendre un beau
buffet de service
de cuisine, avec portes
du haut vitrées, en très
bon état ; prix avanta-
geux. — S'adresser le
soir, après 18 heures, ou
le matin de 10 à 12 h. 30,
à Emile Perrenoud , quai
Jeanrenaud 2, Serrières.

Chambre à coucher d'occasion
à vendre, en très bon état , comprenant :

2 lits, 2 tables de nuit , 1 commode-coiffeuse,
1 armoire à glace 3 portes, 2 sommiers,
2 traversins, 2 matelas

Le tout FL 78 Oi"
AMEUBLEME NTS ODAC FANTI & C"
Couvet Tél. (038) 9 22 21

œM Pourquoi tremper ou prélaver î
Ï0M dans une lesaive coûteuse ? j
'-Èis Le moussant Henco est le pro- !

duitdécrasseurparexcellence. """

j^d 
Le linge trempé dans l'Henco

¦; | est à moitié lavé I

tffe P M i ̂ nS0LUEs
ENCORE DES PRIX TRÈS RÉDUIT S

Voyez notre vitrine
L I N G E R I E  P O U I l  D A M E S
CHEMISERIE POUR MESSIEURS

Linge de maison

KUFFER & SCOTT
NEUCHATEL

Armes anciennes
à ..vendre, fusils, sabres
et pistolets. Modèles
1806, 1842, 1866, 1874,
1886 et 1889. Convien-
draient pour décorations
murales. — Demander
l'adresse du No 3436 au
bureau de la Feuille
d'avis.

f Les Halles ignorent^
t la volaille congelée J

A vendre sept

ruches
D.B. avec récolte, armoi-
re à cadres, extracteur
et maturateur. L. Gou-
gler, Portes-Rouges 93,
Neuchâtel . Tél . 5 65 96.

^^B^^^^V / ¦ " Mmt -'"̂
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Ecoutez le conseil d'un ami !

«•Si vous voulez vraiment vous raser a la perfec-
tion, achetez un aiguiseur ALLEGRO.

Le nouveau modèle est (oui simplement merveil-
leux: avec son régulateur de pression , il aiguise
n'importe quelle lame, mince ou épaisse. Depuis
des mois j' emploie toujours la même lame et je
peux vous assurer que je ne m'étais jamais aussi
bien rasé, ni aussi vite.
Et si je peux vous donner un autre conseil , achetez
le savon pour la barbe „ CHICMAN"I Ce n'est pas
seulement un savon, mais un savon-crème. Touchez
mon visage: formidable, n'est-ce pas? J'ai la peau
fraîche et souple de mes 20 ans. 9 9

£n venfe dans les maisons de la branche:
Aiguiseurs pour lames: Fr. 15.60 et 18.70
Affilairs pour rasoirs à main : Fr. 7.80 , 12.50 et 15.60
Savon-Crème CHICMAN : Fr. 3.50

mmmWLT" Nouveau modèle:
^^mW avec Régulateur de Pression

Société Industrielle A L L E G R O  S.A.

Emmenbrucke 119 (Lucerne)

Maintenez votre PIANO
an diapason, faites-lë accorder

régulièrement

PIANOS RENÉ STROBEL
(ancien accordeur du Ménestrel )

Accords - Réparations - Ventes
Transformations - Polissages - Devis
PESEUX, chemin Gabriel 26. Tel. 8 23 24
Tradition transmise de père en fils depuis

quatre générations

Choisissez selon votre goût

liiii ifarff T. i '"n ni! pi y ni¥fpË..uiiOyiyoiiiiinî

Société des patrons boulangers
de Neuchâtel,

vignoble et Val-de-Ruz

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal

Vous dovriez élre plus svello, '. ËZiÊÊÊfÊL jQB _ r " .' "'"̂ 3̂ , 5 J*L*Maa
Madame 1 : ^̂ .̂ ^̂ afiT *> _WayX-WWWaWMaW
L'Epimge, voui a.de è y p* r- : '¦* jT Mj P l l l l ll l at fl  ifl
venir. Buvez - au lieu de voire : BM  ̂, MjUWf̂ W MCJ—^.alM-..1 M
pelil déjeuner - deux verres : Pl.}'_n.JH Pffi rffl w9 Vd'E plinger el aussi aux repas : r'̂ Hip̂ îHHK Kn| H
prenez régulièrement celle eau : S tfâhffl^MUj JBÊÉÊBÈmm^^
m"iéMle ralraîdiissanle. i ^=jy%\ o ^̂ ^•'̂ Sg-^gg[^r
Elle libère le corps des scories : J :¦ -̂ KBrî  *̂"a^.̂ .̂ .̂ ^̂
flu'il conlionl. ; l^|̂^ '
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^* rSnr AmWW m\\ <*¦* ¦* ft é\ tm\ A . -ftM Jm\ mm\ " Â\W KS%i W0E m̂Jmmm\mlmm m̂mmmÊ M̂
Wf parce que..' j 'ai comparé ! ^H
S Tout compte fait , c'est certainement yy \
f'H  ̂

le 
fr i f f o  le moins cher ! An'



LA 18me ÉTAPE DU TOUR DE FRANCE
TURIN - GRENOBLE 250 KM.

nouveau maillot jaune
(S.sp.) La montagne a rendu son verdict : après l'étape de Turin,
on était porté à croire que les qualités des grimpeurs s'étaient
émoussécs. Hier, par contre, le débat a été dominé par les spé-
cialistes de la montagne. Dans le début dc la course, Bahamontés
la donné le ton, tandis que la fin de l'étape a été l'apanage de
Charly Gaul complètement retrouvé. Le Luxembourgeois doit
regretter d'avoir perdu cinquante minutes avant les Pyrénées.
Ce n'était que justice qu'il triomphât à Grenoble après son envol
irrésistible an col du Luîtcl. Or, il se confirme qu'on ne gagne
plus le Tour dans les Alpes seulement.

Le leader Wagtmans a subi une grosse défaillance et le régio-
nal Walkowiak, auteur tl'une magnifique étape, revêtit le maillot
jaune tout en devenant le enntlidat le plus sérieux à la victoire
finale. Bauvin, cependant, et Adriaenssens restent dangereux, de
même que_ l'Italien Defilippis qui n'est plus qu'à onze minutes.
Ses qualités de rouleur lui permettront de regagner du terrain
demain entre Saint-Etienne ct Lyon.

La première bataille s'engage dès
les rampes du Mont-Genis. Bahamon-
tés est bientôt seul en tête.

Au col du Mont-Cenis, c'est avec
43" d'avance sur Van Geneehten que
l'Espagnol passe en tête, suivi à 1' 50"
par Gaul , Huot , Lorono, Ockers, Mey-
zenq, Walkowiak , Adriaenssens et Bau-
vin. Wagtmans, avec Nolten , Nencini
et Glose, est à 2' 52", Privât à 3' 25"
et Lauredi , Barbotin , Defilipp is, Bran-
kart , Fornara , en compagnie d'une
vingtaine d'autres coureurs, sont à
6' 30".

Dans la descente, tandis que Baha-
montés perd du terrain , le groupe
Wagtman s rejoint celui conduit par
Ockers. Le peloton Lauredi également
réduit son retard . Bientôt l'Espagnol
est rattrapé par ses poursuivants qui ,
au kilomètre 92, n'ont plu s que 3' 30"
d'avance sur Lauredi et ses compa-
gnons.

Ensuite Hassen forder et Geminiani
s'enfuient à Saint-Michel de Maurien-
Sie (km. 126), suivis par Ruiz, Marigil
et Padovan. Au pied du col de la
Croix-de-fer, les cinq hommes ont
4' 05" d'avance. Mais Ruiz et Hassen-
forder sont ensuite distancés. A son
tour, après quelques kilomètres de
montée, Geminiani est arrêté par une
crevaison. Padovan et Marigil restent
par conséquent seuls en tête.

Du peloton principal se détachent
alors Van Geneehten, encore lui , puis
Le Guiily. A 9 kilomètres du sommet,
le Belge rejoint Padovan et Marigil ,
cependant que la lutte est déclenchée
parmi les autres concurrents.

Dans les derniers kilomètres de
montée, Mari gil lâche ses deux com-
pagnons de fugue et passe premier au
sommet (km. 170), à 2087 mètres d'al-
titude, avec 32" d'avance sur l'Italien
et 1' 50" sur le Belge. Gaul est qua-
trième à 3' 25", précédant de peu Ba-
hamontés, Ockers, Walkowiak et Mey-
zenq.

La descente, difficile, permet à Pa-
dovan de rejoindre, puis de lâcher Ma-
rigil. Mais ce sont finalement sept
hommes (Padovan , Marigil , Walkowiak ,
Van Geneehten, Ockers, Gaul et Mey-
zenq) qui se regroupent en tête à
Livet (km. 206).

Mais, derrière, vient Bahamontés, en
compagnie d'Adriaenssens, tandis que
Defilippis est seul, précédant lui-même
un groupe de quatorze coureurs parmi
lesquels Lauredi , Bauvin , Privât, Mallé-
jac, Geminiani , Dotto et Brankart.
Quant à Wagtmans, il est plus attardé
encore. Marigil se relève alors en tête,
attendant Bahamontés.

Dès le début du col du Lultel, Gaul
attaque. Au sommet, il devance Ockers
de 2' 15". Beaucoup plus loin viennent
Bahamontés, à 6' 05", Walkowiak, à

6' 35", Van Geneehten , à 7 25", Nen-
cini , à T 50". Wagtmans, qui a défi-
nitivement perdu son maillot jaune ,
que va lui prendre Walkowiak , est à
13' 40".

Gaul n'est pas rejoint et termine en
grand vainqueur à Grenoble , après une
étape couverte à la moyenne de 30 ki-
lomètres 353. Changement de leader sur
toute la ligne, puisque c'est Ockers qui
endosse le maillot vert du classement
aux points , Picot étant quelque peu
attardé, comme d'ailleurs la plupart
des concurrents , qui finissent très
éprouvés ct par petits groupes, avec
des écarts Importants sur le Luxem-
bourgeois.

Elimination de Traxel
Dès l'attaque du premier col, celui

du Mont-Cenis, Traxel , toujours souf-
frant , a été lâché et il n'a plus jamais
pu rétablir le contact. Après cinq ki-
lomètres de montée, c'était au tour
d'Arnold , qui n'était, hélas ! pas en
meilleure condition que son coéquipier,
car il avait une énorme infection sur
tout le bas du corps, qui allait exiger
dans la soirée une visite attentive du
médecin et peut-être même son trans-
port à l'hôpital.

Trois kilomètres après Arnold , c'est
Pianezzi qui est décollé , mais se re-
prendra par la suite. Quant aux trois
autres membres du team helvétique,
ils résistent plus longtemps. Grêt fi-
gure dans le peloton de seconde posi-
tion, en compagnie notamment de For-
nara et Lauredi. Schellenberg et Frei
se trouvent un peu plus loin dans un
petit groupe. Mais , avant le sommet,
Schellenberg parvient à rattraper Grêt
et les deux hommes passent ensemble
au col, suivis de Frei à deux minutes.

Trois Suisses abordent donc en bon-
ne position l'ascension du second col ,
celui de la Croix-de-fer. Mais Schel-
lenberg est rapidement lâché, dès les
deux premiers lacets , tandis que, de
l'arrière , Pianezzi effectue , lui, un ma-
gnifique retour.

Dans le descente, Grêt est victime
d'une crevaison , puis d'une seconde.
La première fois , Alex Burtin est là
pour lui changer sa roue, mais, dans
le second cas , il doit attendre jus-
qu'au ravitaillement car son directeur
devait y préparer les musettes.

Pendant ce temps, Pianezzi chasse
énergiquement en compagnie de Rol-
land , de Smet et Impanis. Ce groupe
rejoint Grêt , alors que Frei , de son
côté , dépasse Schellenberg. Ce dernier ,
toutefois, avec l'aide de Darrigade, re-
viendra à la hauteur de son cama-
rade.

Dans le col du Luitel, après 2 kilo-
mètres de montée, Grêt est lâché par
le groupe de Rolland et Pianezzi , ce
dernier terminant donc premier des
Suisses.

Arnold arrive péniblement dans les
délais, mais en triste état, tandis que
Traxel n'a même pas cette consolation
que lui aurait pourtant value son cou-
rage. Il fut , en effet , victime de sur-
croît d'une chute dont il se serait bien
passé dans la descente de la Croix-
de-fer et se blessa à la cuisse.

Il a terminé après les délais de 10 %
ainsi que l'Espagnol Miguel Chacon et
le Luxembourgeois Aldo Bolzan.

Le vainqueur du Tour d'Italie est
enf in apparu dans la montagn e et
gagna détaché à Grenoble. Il  doit
regretter le retard accumulé avant
les Pyrénées car le Tour de France
ne se gagne pas sur une seule

étape...

CLASSEMENT DE L'ÉTAPE
1. Gaul, Luxembourg, 8 h. 14'11" ; 2.

Ockers, Belgique, 8 h. 17'33" ; 3. Nen-
cini , Italie, 8 h. 21'40" ; 4. Bahamontés,
Espagne ; 5. Walkowiak , Nord-Est-Centre,
tous même temps que Nencini ; 6. Pado-
van , Italie, 8 h. 23'30" ; 7. Robinson,
Grande-Bretagne (Luxembourg mixte) ;
8. Bauvin, France ; 9. van Geneehten ,
Belgique ; 10. Privât , France, tous même
temps que Padovan ; 11. Defilippis, Ita-
lie, 8 h. 25'28" ; 12. Debruyne, Belgique ;
13. Forestier, France, tous même temps
que Defilippis ; 14. Fornara , Italie , 8 h.
26'09" ; 15. Barbosa , Portugal (Luxem-
bourg mixte) ; 18. Bertolo, Nord-Est-Cen-
tre ; 17. Bergaud, France, tous même
temps que Fornara ; 18. Brankart, Belgi-
que, 8 h. 27'32" ; 19. Dotto, Sud-Est ; 23.
Adriaenssens, Belgique, tous même temps
que Brankart ; 24. Geminiani, France,
8 h. 29'49" ; 30. Wagtmans, Hollande,
tous même temps que Geminiani ; 31.
Lauredi, Sud-Est, 8 h. 31'53" ; 38. Pia-
nezzi, Suisse, 8 h. 34'42" ; 51. Grêt ,
Suisse ; 58. Frei, Suisse, 8 h. 43'50" ; 68.
Schellenberg, Suisse, 8 h. 49'03" ; 88. Ar-
nold, Suisse, 9 h. 01'27".

CLASSEMENT GÉNÉRAL
1. Walkowiak , Nord-Est-Centre, 99 h.

50'30" ; 2. Wagtmans, Hollande, à 3'42" ;
3. Bauvln, France, à 3'56" ; 4. Adriaens-
sens, Belgique, à 8'44" ; 5. Defilippis, Ita-
lie, à, 11'02" ; 6. Bahamontés, Espagne, à
13'41" ; 7. Lauredi , Sud-Est, à 14'40" ; 8.
Picot, Ouest, à 17'35" ; 9. Privât , France,
à 19'18" ; 10. Barbosa, Portugal (Luxem-
bourg mixte), à 22'17" ; 11. Ockers, Bel-
gique, 100 h. 15'55" ; 12. Voorting, Hol-
lande, 100 h. 16' 17" ; 13. Robinson,
Grande-Bretagne (Luxembourg mixte),
100 h. 19' 07" ; 14. Forestier , France,
100 h. 23'16". Puis : 47. Grêt , Suisse,
101 h. 35'39" ; 48. Schellenberg, Suisse,
101 h. 37'25" ; 58. Frei, Suisse, 101 h.
56' ; 63. Pianezzi , Suisse, 102 h. 02'02" ;
86. Arnold, Suisse, 102 h. 51'17".
CLASSEMENT PAR ÉQUIPES A L'ÉTAPE

1. Luxembourg mixte (Gaul , Robinson,
Barbosa), 25 h. 02'50" ; 2. Belgique
(Ockers, van Geneehten, Debruyne), 25 h.
06'01" ; 3. Italie (Nencini , Padovan , De-
filippis), 25 h. 10'38" ; 4. France (Bau-
vin , Privât , Forestier), 25 h. 12'28" ; 5.
Espagne (Bahamontés, Marigil , Lorono),
25 h. 21'18" ; 10. Suisse (Pianezzi, Grêt ,
Frei), 25 h. 57'31".
CLASSEMENT GÉNÉRAL PAR ÉQUIPES

1. Belgique, 297 h. 35'57" ; 2. Hollande,
298 h. 20'19" ; 3. Italie , 298 h. 20'56" ; 4.
France, 298 h. 44'38" ; 5. Ouest, 299 h.
01'03" ; 6. Sud-Est , 300 h. 11'35" ; 7.
Espagne, 300 h. 23'53" ; 8. Luxembourg
mixte, 300 h. 27'16" ; 9. Nord-Est-Centre,
300 h. 43'28" ; 10. Sud-Ouest , 301 h.
4414" ; 11. Ile-de-France, 302 h. 35'50" ;
12. Suisse, 303 h. 14'42".

CLASSEMENT GÉNÉRAL
DU GRAND PRIX DE LA MONTAGNE
1. Huot , Sud-Ouest , 60 points ; 2. ex-

sequo : Bahamontés, Espagne, et Gaul ,
Luxembourg, 57 ; 4. Ockers, Belgique, 45 ;
5. van Geneehten , Belgique, 30 ; 6. Wal-
kowiak , Nord-Est-Centre, 27 ; 7. Schmltz,
Luxembourg, 15 ; 8. Meysenq, Sud-Est,
14 ; 9. Ruiz, Espagne, 13 ; 10. ex-œquo :
Defilippis, Italie, et Forestier , France, 12 ;
12. Adriaenssens, Belgique, 11.

CLASSEMENT AUX POINTS
1. Ockers, 266 ; 2. Picot , 286 ; 3. Voor-

ting, 396 ; 4. de Groot , 401 ; 5. Darrigade ,
431 ; 6. Bauvln , 436 ; 7. Lauredi , 502 ; 8.
Rolland, 509 ; 9. Defilippis, 530,5 ; 10. de
Smet, 538.

WALKOWIAK

Le judo, sport olympique ?

Notre chronique
bimensuelle

Jusqu'à cette année, les Judokas
n'avalent jama is eu de rencontres offi-
cielles, en dehors des manifestations
régionales comme le chapionnat du Ja-
pon ou les championnats d'Europe. Il
y a quelques mois, la première con-
frontation mondiale remporta un grand
succès à Tokio. Pourquoi , après cette
tentative , n'incorporerait-on pas _ — et
déjà pour Melbourne — une réunion
des meilleurs judokas sous le signe
des cinq anneaux olympiques ?

Rien ne s'oppose à cela , si les fédé-
rations respectives parviennent à s'en-
tendre. Le comité olympique admet
tous les sports pour les Jeux ; doivent
le trafi quer" dix nations au moins. Ac-
tuellement , une vingtaine de pays sont
rattachés à la « Fédération Internatio-
nale de judo » et 17 nations participè-
rent récemment aux championnats du
monde dc Tokio. Signalons que pour
être admis comme sport aux J. O., six
nations doivent participer au tournoi.
D'autre part , la grande majorité des
judokas répondent parfaitement au
statut de l'amateurisme.

X X X
Deux démonstrations de sports ne

participant pas officiellement à la ma-
nifestation , peuvent être inscrites au
programme des Jeux. Le comité peut
admettre un sport national et un sport
étranger. Le judo n 'est pas inconnu
en Australie et , de plus, il est le sport
national japonais. Lorsqu 'on 1940, l'or-
ganisation des Jeux avait été accordée
à Tokio , une vague demande d'incor-
porer le judo avait été présentée. La
guerre , malheureusement , ne permit
pas la réalisation de ce projet. Il sem-
ble qu'actuellement , la discussion pour-
rait reprendre sur de nouvelles bases.

Le judo aurait alors sa place dans
le programme des Jeux, au même titre
que la boxe, la lutte et l'escrime, tous
sports de combats individuels dont le
principe de classement est sensiblement
le même que celui du judo. Le dérou-
lement de la compétition pourrait aus-
si être copié sur les championnats du
monde. Ce sport réunit plus d'un mil-
lion d'adeptes dans le monde entier ;
autant  que le basketball et bien da-
vantage que le hockey sur terre. De-
puis quatre ans , le vollcyball tente dc
s'introduire dans le programme des
Jeux olympiques. Rien n'empêche le
judo de s'y inscrire également 1

R. J.

La semaine de la voile
à Auvernier

Si le soleil demeure f idè le , les vents
varient et ceux d'hier étaient d i f f é -
rent de ceux des dernières journées;
ils étaient très légers et changeants ,
si bien qu 'en trois journées de ré gate
il a été possible de réunir à peu près
tous les genres de problèmes que puis-
sent se poser les navigateurs .

Les Bélougas ont eu une tâche par-
ticulièrement ardue , puisqu 'ils durent
disputer Hier deux manches (la troi-
sième et la quatrième) du champ ion-
nat suisse. Nous aurions voulu donner
un classement provisoire , mais les pro-
têts sont nombreux et il f a u t  du temps
pour les examiner.

Dans certaines catégories, les Yol-
lenkreuzer , les 6 mètres et les 5 m.
50, certains bateaux semblent prendre
une avance décisive au classement g é-
néral. Ailleurs , la lutte demeure ou-
verte , mais partout , la joie de vivre
et de navi guer régnent ; le but des
organisateurs est donc atteint et nous
nous devons d' ores et déjà  de les en
fél ici ter .

Résultats :
6 m. J.I. — 1. Frelon II ; 2. Spyr.
5,5 m. J.I . — 1. Jannlk ; 2. Tombouc-

tou.
15 m. S.N. — 1. Magall ; 2. Saint-

Yves.
Cruisers B. — 1. Vlctory ; 2. Marie-

Galante.
Yollenkreuzer 20 m2. — 1. Mathurta ;

2. Mistral.
Bélougas. — 1. La Marlune ; 2. Bos-

co IV.
Ughtnings. — 1. Garoupa ; 2. As de

Carreau.
Yoles H. — 1. Noeck IV ; 2. Argo.
Pirates. — 1. Jonas ; 2. Baracuda.
Snipes. — 1. Régate annulée ; à re-

courir.
g.o.

S Les footballeurs autrichiens de Blû-
denz, invités par le F.-C. Travers, ont
battu les locaux par 2 à 1. Ils rencon-
trèrent ensuite les vétérans de Travers
dans une partie intéressante qui se solda
par une avalanche de buts, 5 à 5.
m. Les cinq pilotes Italiens Délia Befa ,
Tnlele , Fraccarl, Poltronlert et Gattlnl
ont amélioré trois records du monde
automobile de la catégorie 350 à 500
cmc. H s'agit du record des 500 milles ,
parcourus en 5 h. 44' 00"4 , moyenne
140,011, de celui des six heures avec
840 km. 761, moyenne 140,126, et en-
fin de celui des 1000 kilomètres, cou-
verts en 7 h. 06' 59"4, moyenne de
140,516.

A Le V.-C. Binningen pourra tout de
même organiser sa course contre la mon-
tre Internationale pour amateurs, le 15
septembre. Toutefois, 11 a été décidé que
l'épreuve se disputerait en sens con-
traire, c'est-à-dire avec départ à Bon-
court et arrivée à Bâle.

0 Les championnats cyclistes sur
route de Suisse centrale, qui auront lleu
à Emmenbrttcke, comprendront toutes les
catégories. Les organisateurs se sont dé-
clarés d'accord de mettre sur pied la
course des professionnels avec dix-sept
coureurs suisses et quelques étrangère.
Pour les amateurs, Juniors et seniors,
quatre cent quarante inscriptions ont été
recueillies Jusqu 'ici,

AU f Ils DES OlUDES
L'horreur « H »

Georges Delamare nous l'a présentée
lors de l'émission des bords «Je Seine
c Actualités de Paris » du 9 juillet. Il
est utile , croyons-nous d'en rapporter
le résumé, qui est un appel pathétique
à la gent militaire du globe. « Ils —
les militaires —¦ prétendent (fu 'ayant
des explosifs , bombes « H » «t autres ,
il les faut expérimenter. De son côté
sir Anthony Eden a dit : La bombe
« H » a tué la panoplie... Si , au moins,
elle s'arrêtait là ! Nous dirons que les
armes des panoplies revenaient tou-
jours à leur place, quand elles avaient
fait leur travail durant les guerres.
Mais la bombe « H », elle, et ses effets
nocifs, condamnent le genre humain à
la mort lente en temps de paix. Formi-
dable danger et dramatique avenir :
nous les plaçons devant la conscience
universelle » .

Des bals, des balles...
Il y aurait eu des bals , sous l'éblouis-

sante pyrotechnie qui éclate dans la
nuit parisienne au soir du 14 juillet , si
la radio n'avait fait entendre la voix
de la discrétion dans les réjouissances ,
de la dignité dans les explosions de
liesse. Ce jour-là , Michel Droit (Ins-
tants du monde), n'a pas été le seul

'à conseiller plus de retenue dans les
plaisirs, moins de danses échevelces,
« le jour où, en Algérie , d'autres balles
font tomber nos soldats sur le sol
africain et que d'autres feux , hélas , que
ceux de Bengale, s'allument dans les
fermes françaises... » .

Voici le clown
L'amuseur de la piste nous a été pré-

senté de voix de maître par Serge, le
fameux prestidigitateur et historien du
cirque, le 15 juillet.  « La clownerie,
dit-il, est un rite » . Ceux qui l'accom-
plissent , et qui sont toujours et seule-
ment des hommes, avec la merveilleuse
prescience du comique et les capacités
toujours renouvelées de provoquer l'hi-
larité , sont les • ambassadeurs du
rire » . Serge a cité les modèles du gen-
re qui furent, en duos , Footit et Cho-
colat, Antonet et Beby, qui furent les
Fratellini ; nous aurions pensé qu'il
citerait Grock également , parm i les
meilleurs des ambassadeurs du rire de
ce premier dcmi-si'êcle. Le clown Milos
vint nous parler de sa carrière et ne
sut pas omettre un peu de ce mélo qui
veut que tout clown fasse rire le pu-
blic, alors qu'il pleure en son dedans,
« car un clown a un cœur comme tout
le monde, et des chagrins qu'il refou-
le» . Note triste, mais un peu fausse,
pour avoir servi tant de fois déjà, en
vers, en prose, en musique I

Brillants pianistes
La célèbre institution qui a nom :

concours musical reine Elisabeth de

Belgique a fourni l'occasion , à trois
jeunes pianistes, de se faire entendre
à Bruxelles. Ce concert remarquable
nous fut offert le 18 juillet. L'orches-
tre national de Belgique accompagnait
ces solistes , un Polonais , troisième lau-
réat , un Américain , deuxième, et un
Russe, premier lauréat de ce concours,
jeunes tous les trois et faisant éclater
leur enthousiasme musical , leufs dons
vigoureux, les lumières de leur tem-
pérament , une force musculaire san s
failles , au cours de ces interprétations.
Notons le charme prenant répandu par
le pianiste polonais dans le Concerto
en la mineur de Robert Schumann , les
couleurs prodiguées en touches vigou-
reuses, par l'Américain , tout au long
de la Rhapsodie de Rachmaninoff .  Em-
portant  la première palme, le citoyen
d'U.R.S.S., Wladimir Askenasy, sonna
une éclatante interprétation du Con-
certo No 1, de Franz Liszt. Toucher
puissant , musicalité brillante , technique
sans défaut , cette force de la nature,
se répandant au sein d'un très vaste
auditoire , souleva les applaudissements
les plus violents qu 'il nous ait jamais
été donné d'entendre devant notre ap-
pareil récepteur 1

A chacun sa manière
Celle de la musique de la Garde ré-

publicaine , de jouer les grandes mar-
ches américaines de Sousa, n'est guère
orthodoxe. Rien à redire à la qualité
parfaite des exécutants , à la sonorité
sans égaie des cuivres , voire des clai-
rons... chose rarissime, dans un en-
semble de fanfares. C'est l'instrumen-
tation qui dénature ces marches amé-
ricaines, la tonalité trop élevée, quel-
que chose de sautillant , là où les effets
sonores et pleins des basses, sont si
remarquables, un rythme trop rapide.
La musique des Grenadiers-Garde de
Londres interprète ces marches dans
le style original , et l'impression en
est plus authentique. (20 juillet).

De toutes les couleurs
Les suggestions présentées parfois à

la radio peuvent aller loin , et porter
des fruits. Que diront les P.T.T., en
France comme chez nous , de la propo-
sition qui leur fut faite , à la tribune
de Paris, le 20 juillet , à propos des
télégrammes ? Un cardiaque en villé-
giature étant mort de saisissement , à
la vue du télégramme qui lui était
tendu , et qui, ouvert , ne révéla rien
que d'agréable, le causeur parisien de-
mande : Les P.T.T. ne pourraient-ils
pas avoir des enveloppes de télégram-
mes de couleurs diverses et, en tout
cas, user d'enveloppes bleues, ou ro-
sées, quand le télégramme apporte une
nouvelle agréable ? Les gens hypersen-
sibles y gagneront de vivre encore,
après avoir eu en mains de telles et
rassurantes enveloppes. »

LE PÈRE SOR.KTTi.

Mercredi
SOTTENS et télédiffusion : 7 h ., unpeu de folklore !.. 7.15, inform. 7.20 ûdisque du speaker . 7.25, fleurissez-vo'usi11 h., émission d'ensemble , trois ième sym.phonie, de Schumann. 11.30, grandes da-mes. 11.40, refrains de l'année. 12 15"Franck Cïiacksfield et son orchestre '

12.25, le rail , la route , les ailes. 12.45 in '
form . 12.55, disques. 13 h., le cataloguades nouveautés. 13.20, « Carmen 5, opéracomique, de G. Bizet (5) .  13.45 , MichèleAuclalr , violoniste. 16.10, le Tour de Fran-ce cycliste. 16.40, musique variée . 17 h "
petit atlas lyrique. 17.30, le feuilleton deRadio-Genève. 17.50, avant l'heure deaenfants. 18 h., le rendez-vous des benlamlns. 18.30, trio Hill Bllly 's. 18.40, OscarPeterson interprète . Richard Rodgern18.50, le Tour de France cycliste . 19 h '
micro-par tout. 19.15, inform . 19.25, in8l'tants du monde. 19.40 , le rendez-vous de»pianistes de jazz . 19.55, questionnez onvous répondra. 20.10, chœurs et musiquede Russie. 20.25 , le magazine de la télé-vision. 20.45 , concert symphonlque. 22 30*
inform. 22.35, au temps du groupe de 1»Violette.

BEROMUNSTER ct télédiff usion - 616inform . 6.25. gymnastique . 6.35, para^de instrumentale. 7 h ., lnform 705musique populaire . H h., émission d'en-semble. 12.15 , improvisations légères pourpiano. 12.30, Inform. 12.40, le Radio-Or-chestre. 13.25, Quintette, de Brahms
14 h ., pour Madame. 16.30, le Jardin deG. Kôlwel. 16.55. disque . 17 h., musiquede chambre ancienne. 17.30. pour leeenfants. 18 h., disques. 18.05, musique
récréative. 18.45, extrait du journ al d'unmaître d'école. 19 h ., de nouveaux dis-ques. 19.20, Tour cle France, communl.
qués. 19.30, inform., écho du temps.20 h ., cloches et concert populaire , 21 h."
Der Etzel , évocation . 21.45, sonate, deF.-X. Hammer. 22 h., quatuor No 2de Pleyel. 22.15, inform. 22.20, causerie'

TÉLÉVISION : Programme romand i20.15, mire. 20.30. téléjournal . 20.45
le Théâtre des Trols-Baudets .

Emetteur de Zurich : 20.30, téléjournal ,
20.45, cabaret-coktail. 21 h., langage dechasseur . 21.15, ciné-feuilleton I : «Mens-
ehen die vorûber ziehen ». 21.40, télé.
Journal.

Ircwffl
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L'att i tude de l'élite
intellectuelle

f ace  à la télévision
Une attitude négative à l'égard de la;

télévision n'existe pour ainsi dire p lus ,
vient de déclarer M. M. Bezençon , di-
recteur g énéral de la Société suisse de
radiodi f fus ion , lors de son exposé à
l'assemblée g énérale de la S.S.tt. Non
seulement l'écrivain , le professeur ,
l'homme de science , voire le p hilosop he
acceptent de paraître à l'écran quand
on fa i t  appel à eux , mais encore ils
le demandent de plus en p lus souvent.
Cela^ c'est une réelle victoire , même s'il
g a quel ques exceptions pour confirmer
cette règle réjouissante.

Lors de la récente rencontre , pro-
voquée au bord du lac de Garde par
l'Université de Milan , une partie de
l'élite de la pensée européenne —
représentants de l'Eg lis e, écrivains ,
professeurs d' université , journalistes
— approfondi t  le problème de la télé-
vision sans ménagement pour ce nou-

t veau moyen d' expression et en toute
objectivité. En f i n  de débat , l'assem-
blée se déclara unanimement en f a -
veur de la télévision , pour autant que
celte dernière soit conduite avec le
sens des responsabilités qu 'exige le
souci de la di gnité humaine ; elle en
vint aussi à la persuasion que l'in-
tellectuel trahirait sa mission en ne
partici pant pas le plus possible à
l' ouvrage , en ce temps oil partent
plus de rayonnements des pylônes que
des tours d'ivoire.

Un télescope de télévision
A Munich , la TV bavaroise vient de

mettre en service un télescope destiné
sp écialement à la télévision. Installé
au studio dc Munich , ce télescope
agrandit plus de mille fo i s .  Il est uti-
lisé lors des émissions sur l' astrono-
mie et pour des présentations de tra-
vaux scient i f iques  spéciaux.

Les TV étrangères
Au 31 mai, on recensait en Grande-

Bretagne 5 millions 812.178 téléspec-
tateurs. Du 1er mai 1955 an 30 avril
1956 , l'augmentation a été de p lus
de 1 million 231.000 téléspectateurs.

Aux Etats-Unis, l' « United Stat es
Census Bureau » (bureau de recense-
ment)  signale qu 'au mois de févr ier
1956 , le 75 % de tous les ménages
américains possédait un ou plusieurs
appareils de télévision.

L'U.R.S.S. désire se joind re
au réseau de l'Eurovision

Aux récentes journées exp érimenta-
les organisées par la B.B.C. à Londres ,
VU.R.S.S. était représentée par un haut
fonctionnaire de l'industrie radiop ho-
nique. Il a déclaré que l'U.RJS.S. atta-
chait une grande importance à la liai-
son avec le réseau télévisé de l'Euro-
vision. Selon lui , cette liaison serait
techni quement possible avant 1960.

La TV prend des vacances...
mais les programmes

ne sont pas interrompus
A près une saison très dure qui a

exigé une tension considérable , réa-
lisateurs, artistes , techniciens , colla-
borateurs de la TV suisse prennent à
leur tour des vacances. Mais la télé-
vision n'interromp t pas ses program-
mes. Le personnel part par échelons
successifs . Pour la Suisse romande,
la période de détente est f i xée  du
12 août au 2 septembre. Durant les
vacances alternées, les programmes alé-
mani que et romand donneront des
f i lms , des programmes de l'autre stu-
dio et des relais de l'Eurovision.
Nous pouvons déjà  signaler que les
sport i fs , par exemple , pourront as-
sister aux championnats du monde
cyclistes sur p iste de Copenhague.

Indiscrétions
Avant de partir en vacances, le

chef du programme romand et son
équipe de réalisateurs songent déjà
à la prochaine saison. Il  est encore
trop tôt pour donner des précisions.
Mais nous apprenons que :
... le téléthéâtre du mercredi, qui
compte parmi les émissions les p lus
attendues , sera maintenu au program-
me ; on prévoit une série de p ièces
étrang ères qui permettront aux télé-
spectateurs de fa ire  un véritable tour
du monde de l'art dramatique con-
temporain ;
... les excellentes émissions de Jean
Thévenot « Les sentiers du monde >
poursuivront leur carrière et passion-
neront tes téléspectateurs ;... les variétés seront données le lun-
di soir. La semaine débutera ainsi
gaiement !
... les mélomanes retrouveront leurs
solistes pré férés  le vendredi soir,

La Suisse, présente
dans le monde grâce à la TV
La télévision , relevait M. Marcel Be-

zençon , directeur généra l de la S.S.R.,
va où le f i l m  documentaire et l'actua-
lité cinématograp hique ne vont guère.
Il y a deux et trois ans, la Suisse
était quasi absente sur lés écrans eu-
ropéens , qu 'ils fussen t  de cinéma ou
de télévision. Aujourd'hui , ses images
paraissent dans dix pays  d'Europe ,
au Canada , aux Etats-Unis et au Ja-
pon. Et nous recevons de chacune de
ces rég ions un apport multi plié qui
vient enrichir nos programmes et nous
vaut — pourquoi ne pas le dire — de
substantielles économies. Même des
experts de tourisme ont reconnu spon-
tanément que certaines émissions suis-
ses en Eurovision , par les fou les  de
spectateurs qu 'elles ont touchés , par
les articles qu 'elles ont provoqués dans
la presse étrang ère, équivalent à une
propagande pour laquelle il aurait
f a l l u  dépenser plusieurs millions de
francs  suisses.

Ouvrez l'œil et le bon...

MAINTENANT CpV 'AUCB EST TSOP PETITE POVÇ
ATTeAPPEE LA CLBP OUI EST SW? LA TABLE, LA
seecuee LUI CONSEILLE DE MANGéE UN PES BCW&WS
£©NTgl\iUS PANS UN CQFWZT.APPARU Mt&IQVENWT.-.

Walt Disney présente : ALICE AU PAYS DES MERVEILLES de Lewis Carroll
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HORIZONTALEMENT
1. Avantage personnel.
2. Figure de quadrille.
3. Dissipé. — Il peut se parer d'une

rivière. — Pronom.
4. Note. — Le crime de Caïn.
5. Nouvelle à la main. — Me rendrai,
6. Dames sur le pavé. — Greffe.
7. Fait connaître. — Ville biblique.
8. Eléments de charpente. — Épouse

de Jacob. — Un peu de bien au
soleil.

9. Assemblages définitifs des scènes
rebeniuies pour la composition des
films.

10. Favorisés.
VERTICALEMENT

1. Jeune enfant. — Fit jus te mesure,
2. Vases de Chine.
3. Regimbe. — Nœud. — Possessif.
4. Pronom. — Pou r faire le mur.
5. La pauvreté n'en est pas un. — On

l'oublie vite quand la fête est pas-
sée.

6. Extraordinaire. — Préparation mili-
taire.

7. Abusée. — Mis en gage.
8. Conjonction. — Pour qui fait des

cuirs . — Vieillesse.
9. Réduits en menues parties par écra-

sement.
10. A elle l'écharpe. — Epoques.
[Solution dn problème IVo 194

ÉCONOMIE

CINÉMAS
Studio : 15 h. et 20 h. 30. La dernière

fois que J'ai vu Paris.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Futures ve-

dettes.
Palace : —
Arcades : 15 h. et 20 h. 30. Ce n'est

qu'un au revoir.
J?ex : 15 h. et 20 h. 30. Je suis un aven-

turier.

PHARMACIE D'OFFICE :
F. Tripet , Seyon

& La Coupe d'Europe des 30 mi a dé-
buté à Frledrlchshafen. La première ré-
gate , disputée par une légère brise, a vu
la victoire , avec une grosse avance, du
yacht « Avosette » (Otto Elsasser, Suisse),
sur dix-neul participants. « Kônlgsberg »
(M. Jutz , Suisse) a pris la seconde place.



Traitements préventifs
et curatifs des charpen-
tes, meubles, etc., contre
les champignons et vers
du bois, avec les

xylophènes
« Maag »

Contrôles et offres gra-
tuits par Jules ROBERT
S. à r. 1. maître couvreur
diplômé, BEVAIX, tél.
6 62 92. Concessionnaire
pour le canton.

FRANÇOIS DANTIN
FEUILLETON

de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

(Enfant de l'assistance publique)
par 37

Marcel «ARMER

Il m'avait reconnu et je l'en-
tendis , car rien ne porte mieux le
son que la surface calme d'un étang,
faire cet éloge de moi :

— Mon plus mauvais élève... in-
telligent , mais considérant la classe
comme une prison et les leçons
comme des tortures. N'est heureux
qu'en liberté. Monte aux arbres
comme un chat , traverse les haies ,
s'y déchire et nage, ainsi que vous
pouvez le constater. Il plonge admi-
rablement et , semblable à une poule
d'eau , ressort à l'endroit où on l'at-
tendait le moins... attendez... vous
allez voir !

» — François ! appela-t-il , viens
un peu ju squ 'ici !

»— Que peut bien me vouloir le
rçaîtr e ? murmurai-je craintivement
a mes camarades , car j'avais tou-
jours quelque chose à me reprocher.

» En même temps j' entendais M.
'e curé ajoutant ses compliments à
ceux du maître.

»—  Bon petit garçon , mais ne
sachant jam ais son catéchisme. Un

cœur d'or dans une enveloppe infer-
nale. Lâche des hannetons dans
l'église, amuse ses camarades pen-
dant l'office , envoie des boulettes de
pap ier mâché aux fillettes , enfin le
diable en personne et avec ça hon-
nête , poli , respectueux et toujours
prêt à rendre service.

» Rap idement je nageais vers le
groupe formé d'une dizaine de per-
sonnes , dont plusieurs jeunes filles.
A quel ques mètres de la chaussée je
m'arrêtai et , m'immobilisant grâce à
un énorme paquet de roseaux assem-
blés pour nos jeux , je saluai la res-
pectable compagnie.

» — Mon petit François , dit aus-
sitôt l ' instituteur , mes amis et moi-
même serions heureux de te voir
plonger. Tu nous feras bien ce plai-
sir ?

» — C'est que... Monsieur , répon-
dis-je ennuy é, Germain plonge mieux
que moi.

» — Ce n 'est pas Germain que
nous voulons , mais toi. Allez , monte
sur la traverse de la vanne et pique
une tête !

» — Je voudrais bien , Monsieur ,
mais... je n 'ai pas de caleçon...
alors... fis-je éperdu , je ne peux pas
sortir de l'eau comme ça !

» — En effet , fit  aussitôt M. le
curé , c'est préférable... quand je
vous le disais que le diable le con-
duit ! »

— Eh bien ! tu ne m'avais pas dit
tout cela ! s'exclama Annette en
riant. Tu étais terrible en ce temps-

là !... j'espère que tu as changé et à
ton avantage ?

— Mais non je n 'étais pas terri-
ble , avide de liberté seulement et
épris de la nature que j'aimais par-
dessus tout. Maman ne voulait pas
que je me baigne et , naturellement ,
il n 'était pas question de m'acheter
un caleçon !

Us traversèrent Quarré après
s'être arrêtés un instant vers les
tombes alignées autour de l'église,
tandis qu 'ému par tous les souvenirs
qu 'il retrouvait , il murmurait :

— Si l'on m'avait dit, il y a
quinze ans , que je reviendrais en
cet endroit avec une telle voiture...
et toi , Annette , j' aurais haussé les
épaules. Pourtant  je ne rêve pas,
toutes les maisons sont pareilles et
c'est bien le cher pays où ma jeu-
nesse heureuse s'est écoulée !

Elle lui avait pris le bras et , len-
tement , comme s'ils avaient été fian-
cés , ils gagnèrent leur voiture.

Par les pittoresques routes du
Morvan ils at teignirent Montsauche
et ses douloureux souvenirs de la
barbarie des hommes , puis gagnè-
rent Corbigny, Vézelay et , enfin , re-
joignaien t les Ormeaux peu avant le
dîner.

— Alors , bon voyage , mes en-
fants ? demanda Mme Naudin.

— Délicieux , maman , je regrette
qu 'il soit déj à terminé ! répondit la
jeune fille avec un regard affectueux
à son conducteur.

La soirée se passa gaiement et il
était plus de minuit lorsque chacun

regagna sa chambre. Le lendemain
matin , de bonne heure, on demanda
François au téléphone où il apprit
que l'on désirait son retour à l'usine
pour le jour même. Il partit aussi-
tôt après le déjeuner.

— A la semaine prochaine ? fit
Mme Naudin en l'accompagnant.

— Je l'espère, mais ce n'est pas
très sur. Il est probable que je serai
obligé d'aller en Suisse pour une af-
faire très importante. Nous en avons
parlé avec Annette , elle vous expli-
quera , répondit-il sans difficulté...
Veux-tu venir avec moi jusqu 'au
bout du chemin , mon petit ? deman-
da-t-il à la jeune fille qui accepta
tout de suite.

— Alors... à quand ? interrogea
celle-ci au moment de se séparer.

— Je ne peux te fixer de jour
exactement , mais dès mon retour je
te préviendrai.

Elle le regarda profondément et
murmura avec une tristesse qu'il
sentit bien :

— J'ai peur, François, que dans
cette société, parmi toutes ces rela-
tions , tu ne rencontres quelqu'un
qui t'éloigne de moi... et que tu ne
m'oublies. .. tout à fait  !...

U l' attira , la serra contre lui et
l'embrassa en disant :

— T'oubher tout a fait !... est-ce
possible ?

— On ne sait jamais !
— T'es bête, tiens ! répondit-il

seulement en mettant le moteur en
marche.

A cent vingt kilomètres à l'heure

la voiture roulait vers Paris, tandis
que François , heureux , songeait à
Victor qui n'avait pas eu un mo-
ment pour lui dire , certainement, des
choses désagréables.

* «i» *— Hélène , fit François le soir mê-
me de son retour à Mlle de Vauquois ,
je me suis libéré des Ormeaux pour
les fêtes et pourrai , s'il en est temps
encore, vous accompagner à Megève.

— Oh ! s'écria-t-elle en se levant
et en courant vers lui main tendue ,
vous avez fait cela ? C'est trop gen-
til, François, et vous ne pouvez sa-
voir combien cette délicate attention
me touche !

— N'était-ce pas votre désir ?
— Si et je vous remercie... seule-

ment...
— Seulement ?
Elle rougit un peu , baissa la tète

et répondit à voix basse :
— J'avais demandé à mes parents

et obtenu que le voyage en Savoie
fût supprimé... nous devions passer
les fêtes à la Mésangière.

— Ah ! fit-il ennuyé , pourquoi ne
me l'avez-vous pas dit plus tôt , cela
m'aurait évité...

— Je voulais vous faire cette sur-prise, François , répondit-elle fran-
chement puis , après un silence , die
reprit très douce :

— Vous ne voulez pas venir à la
Mésangière ?

— Cela me paraît diffi cile main-
tenant alors que j'ai dit que je ne
viendrais pas !

— Ce n 'est pas impossible !
— Presque et puis vous serez chez

vous et moi aux Ormeaux avec la fa-
mille Naudin... vou s comprenez ?

— Oui... alors il faut aller à Me-
gève ! dit-elle résolue.

— Ce n 'est probablement plus pos-
sible ! Ah ! si j' avais su je n 'aurais
pas...

— Ne regrettez rien, François, cou-
pa-t-elle vivement et laissez-moi en-
core vous remercier...

— Nous avons , l'un et l'autre, es-
sayé de mieux faire et nous nous
sommes trompés. Hélène ! il en est
peut-être mieux ainsi ?

— Mieux !... pourquoi mieux ? Je ne
comprends pas ! Il m 'était agréable
de passer ce Noël avec vous. Si cela
vous ennuie... n 'en parlons plus !
répondit-elle un peu sèchement.

— Si cela m 'avait ennuyé je n'au-
rais pas fait une démarche désagréa-
ble auprès de la famille Naudin afin
d'être avec vous et je. ne comprends
pas non plus votre réponse, aussi
ironique que pénible ! dit-il posé-
ment.

— Pardonnez-moi ! fit-elle en lui
tendant à nouveau la main, et ne
retenez pas le geste d'une enfant
gâtée dont on sati sfait  tous les ca-
prices. Ne faites rien pour le mo-
ment , attendez et... gardez-moi en-
core votre amitié, voulez-vous ?

S'il avait osé, à cet instant , il lui
aurait dit en la prenant contre lui :

— Partout où vous irez , Hélène,
je voudrais être car, ne le voyez-
vous pas, je vous aime et j'apprends
à mentir pour vous.

(A suivre)
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* FEUILLE D'AVIS

DE NEUCHATEL

• OPTIQUE
• PHOTO

• CINÉ

Martin Luther
MAITRE OPTICIEN

NEUCHATEL - Place Purry 7 - Tél. 513 67
(Maison fondée en 1862)

FEUILLE D AVIS DE NEUCHâTEL

CHANGEMENTS
D'ADRESSE

Nous prions nos abonnés de bien vouloir tenir compte des
recommandations suivantes dans la transmission de leurs
changements d'adresse :

® Utiliser de préférence une carte postale

® Communiquer les ordres dans les délais
suivants :
pour le lendemain r la veille avant 10 heures
pour le lundi : le vendredi jusqu 'à 10 heures

Ne jamais omettre de mentionner

® l'ancienne adresse (complète)
et la nouvelle adresse (précise)

® Noter la date dès laquelle le changement
doit prendre effet

En Suisse, les changements d'adresse
sont gratuits
Pour l'étranger, les frais supplémentaires d'affranchissement
sont à la charge de l'abonné.

Abonnements de vacances
Pour souscrire un abonnement de vacances, 11 suffit de nous
faire parvenir une carte postale mentionnant vos nom,
prénom et adresse complète et de verser sur notre compte
postal IV 178 l'un des montants ci-dessous :

1 semaine . . . Fr. -.90
2 semaines . . » 1.70
3 semaines . . » 2.40
1 mois . . . . » 2.80

Administration
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

rue du Temple-Neuf 1
Tél. 5 65 01

V. m *

Nous exposons actuellement les modèles les plus nouveaux : ?ePuls 'j .0'5 g6iné,ra,i?r5.' to,jT,,,aî 5U,!r -saS^ l̂UTThfont confiance a la Maison Pfister Ameuble- .
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SERVICE D'AUTOMOBILES GRATUIT POUR LE CENTRE DU MEUBLE de la Suisse à SUHR près d'Aarau
Nous conseillons à tous ceux qui désirent faire leur choix dans notre exposition, la plus 

INSCRIPTIONS : à l'entrée de l'établissement AVIS AUX « MOTORISÉS»: Profitez de votre prochain samedi après-midi ou d'une
orande et la plus belle de notre pays , de s'assurer sans retard, par écrit , de vive voix 

¦ ¦ . . • . . .  , 
I__. I I I C - __. C- I.= . , , ' M uennUITEl T<«»¦».«.¦!« T excursion de vacances pour visiter le grand centre du meuble de la Suisse , à Suhr,

ou par télép hone, des places pour le VOYAGE GRATUIT qui les amènera au rendez-vous NEUGHA l tM I GaTËaUX I
des amateurs de meubles. Ouvert chaque jour sans interruption de 8 h. à 18 h. 30, Tél. [038) 5 7914 
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le samedi j usqu'à 17 heures. en cas d'achat de Fr. 1000.— ou plus.

Fiancés et autres amateurs de meubles ! Saisissez la première occasion (une demi-journée libre suffit) pour faire une tournée unique en son genre et qui ne peut manquer
de vous intéresser
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Vas-y, petit homme ! j
Dresse bien haut le pavillon afin que tous I
les automobilistes suisses sachent où ils I
obtiennent la nouvelle huile Improved I
Castrol XL  SAE 30/40. Nous voulons en vendre I
beaucoup cette saison. Oui, il vaut la peine I
de s'y donner entièrement , car I
Improved Castrol XL SAE 30I40 garantit I
à l'automobiliste la protection efficace j
de son moteur et une sécurité accrue. f

^^ 
CASTROL maintient jeun e I j!

^T ML 
de votre voiture I

Représentant général: Biirke & Cie S. A., Zurich

Apprécie*, *WB aussi, Parooie
unique des Tabacs Francs»
employés excSussvesnect par
ta Régie Française.
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'Au château de Chillon illumine

De notre envoy é spéc ia l :
Avant toute chose, il convient de

présenter la troupe diu • Vieux Quar-
tier de Montreux. C'est en 1952 que,
sous l ' impulsion de M. Jean-Pierre
Stemmer, cette compagnie théâtrale
s'est formée et a élu domicile au ca-
veau de la rue du Marché à Montreux.
Elle ne tarda pas à être connue et , en
1954, « Le sac à surprise » , de H. Bro-
chet, t int  la scène au cours de 78 re-
présentations. Donnée à la télévision,
cette pièce valut aux amateurs mon-
treusiens le prix de l'Association na-
tionale d'action artistique au festival
international de théâtre amateur de
Versailles.

L'année passée eurent lieu les essais
«Je théâtre en plein air dans la cour
du château de Chillon avec les € Four-
beries de Scapin », de Molière. Devant
le succès remporté, le < Vieux Quar-
tier » récidive cette année avec « La
Locandiera » de Goldoni. Hélas, le
temps pluvieux a obligé les organisa-
teurs de renvoyer plusieurs fois la
première de ce spectacle en plein air
qui se jouera chaque mardi au château
de Chillon jusqu'à fin août .

Samedi enfin , un beau ciel étoile
permit le déroulement de la comédie
de Goldoni. Présentée pour la premiè-
re fois en 1753, la « Locandiera »
(l'hôtelière), par son comique, sa légè-
reté et son mouvement, connut dès
le début un grand succès. Goldoni a
su peindre avec justesse et humour
divers personnages, tous amoureux
d'une charmante aubergiste, dont la
grâce et la beauté permettent de faire
prospérer son établissement tout en
gardant intact sa vertu et son cœur.
Mirandoline, tel est son nom, est au
centre de l'action de la comédie de
Goldoni. Autour d'elle évoluent di-
vers personnages, dont la caricature
sympathique est plaisante. Un aristo-
crate pauvre et pique-assiette, le mar-
quis de Forlimpopoli, qui joue au pro-
tecteur ; le riche comte d'Albafiorita,
qui distribue ses sequins de façon
voyante ; le chevalier Ripafratta, mi-
sogyne convaincu, qui, naturellement,
tombera follement amoureux de Miran-
doline ; Fabrice, domestique de l'au-
bergiste, qui finalement épousera sa
patronne. Tous ces amoureux se ja lou-
sent et font à Mirandoline des scènes
d'un comique achevé mais sans charge
superflue.

.»  ̂-  ̂Ĵ /

La troupe du « Vieux Quartier » peut
être félicitée de son interprétation de
la comédie vénitienne. Elle possède en
M. J.-P. Stemmer un excellent metteur
en scène qui sait admirablement se
sertir des possibilités scéniques que lui
offre  la cour du château de Chillon.

Escaliers, fenêtres et portes permet-
tent un mouvement qui délasse et re-
tient l'attention. Un éclairage parfait
parvient à donner un relief de bon
goût. 

Quant aux acteurs, ils méritent
l'ovation qu'ils ont reçue à la fin du
spectacle. Mlle Delzanno, au physique
agréable, a tout pour faire une Miran-
doline vive, intelligente et douée de
distinction, n ne lui manque qu'un
peu de coquetterie et une plus grande
assurance pour être une parfaite séduc-
trice. Par contre sa diction est excel-
lente et sa voix chaude et grave laisse
une bonne impression. Du côté féminin ,
deux rôles secondaires sont tenus, avec
bonheur, nar Mlles Françoise Roud et
Ariette Jeanrenaud.

Chez les hommes, André Resplendino
est un chevalier de Ripafrat ta  parfait.
II interprète avec une aisance remar-
quable le misogyne cent pour cent pour
devenir un amoureux remarquable de
flamme et de jalousie. Jean-Daniel
Rochat , le comte d'Albafiorita , est
servi par sa belle prestance et son
jeu de qualité, tandis que Jean-Pierre
Duchoud, le marquis de Forlimpopoli ,

est un peu maniéré. Il devrait varier
ses poses et l'expression de son visage
qui , à force d'être semblables, finissent
par être agaçantes.

Jean-Pierre Stemmer est un acteur
consommé. Dans son rôle, quelque peu
effacé de Fahrice, il donne un aperçu
de son talent  qui est immense. Sa
souplesse féline et sa diction en font
un véritable artiste. Quant au serviteur
du chevalier, Aldo Gamberoni, il sait
être drôle sans forcer la note.

**/ /^s ,-*.

Les décors sont réduits au strict mi-
nimum et c'est bien ainsi. Un système
ingénieux de rideaux est à l'origine de
cette sobriété de bon aloi, Quant aux
costumes créés par M. Jean Monod ils
sont en général de bonne facture, quoi-

que quelques-uns soient trop excentri-
ques pour être appréciés.

Ce qui frappe chez les acteurs du
< Vieux Quartier », c'est leur amour
pour le théâtre, une foi inébranlable
pour le beau et le bien-fait. Cet élan
permet au spectateur d'être soulevé par
un intérêt sans cesse croissant. Le
rythme rapide de la pièce, la cohésion
de la troupe permettent une commu-
nion parfaite entre la scène et la salle.

.̂  .*-. r*/

Après le spectacle, un vin d'honneur
et quelques douceurs furent appréciés
par les invités et permirent aux repré-
sentants de la presse de faire plus am-
ple connaissance avec les artisans de
ce succès qu'est « La Locandiera ».

J. My.

Le théâtre du < Vieux Quartier »
interprète «La Locandiara » de Carlo Goldoni

( C O U R S  D E  C L O T U RE )

ZURICH
OBLIGATIONS 23 juillet 24 juillet

S U " / .  Féd 1945 déc. 101.90 102.10 d
lSS% Féd. 1946 avr. 100.90 100.30
S % Féd . 1949 . . . 98.20 98.10
2 % % Féd. 1954 mars 94.10 94.10 d
8 % Féd. 1955 ju in 98.— d 98.—
8 % C.FF. 1938 . . 98.40 98.40

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 870.— d 870.— d
Union BqUes Suisses 1590.— d 1595.—
Société Banque Suisse 1324 .— 1317.—
Crédit Suisse 1375.- 1378.—
Electro-Watt 1420.— 1420.—

hlnterhandel 1700.— 1676.—
-Motor-Columbus . . . 1250.— 14465.—
SAE.G. série I . . . . 96.—ex 96.—

; lndelec ¦. 685.- d 684,.-
i ltalo-Suisse 252 % 249 %
[Réassurances Zurich .10350.— 10400 —
tWinterthour Accld. . 1015.— 1010.—
Zurich Accidents . . 5375.— 5375.— d
Aar et Tessin . . . .  1175.— 1160.—

tSaurer 1200 — 1195.—
LAluminlum 4525.— 4560.—
ÏBally liiii.— a lune—
[Brown Boveri 2008.— 2018.—
Fischer 1460.— 1465.—

iLonza 1065 — 1073.—
• Nestlé Allmentana . 2730.— 2745.—
I Sulzer 2685.— 2685.—
.Baltimore 205.— 210.—
i Canadian Pacific . . . 141.— 1411 %
ipennsylvania 103 H 106.—
i-Italo-Argentina . .. .  34 H 34.—
Royal Dutch Cy . . . 969.— 971.—
Sodec 52.— 52 Vi
Stand. OU New-Jersey258.— 'A 259 %
Union Carbide . . . .  561.— 559.—
American Tel . & Tel . 784.— 789.—
Eastman Kodak . . . 927.— 923.—
General Electric . . . 419.— 423.—
General Foods . .. .  271.— 275.—
General Motors . . . .  213.— 214.—
International Nickel . 200.— 202.—
Internation. Paper Co 429.— 431 U,
Kennecott 599.— 595.—
Montgomery Ward . . 568.— 665.—
National Distillera . . 186.— 186 %
Allumettes B. 110.— 110 '/¦__
U. States Steel . . . .  54.— 54 %
F.W. Woolworth Co. . 260 U, 262.—
DU Pont de Nemours 205.— 206 U.

BALE
ACTIONS

Clba 4870.— 4893.—
Schappe 690.— d 700.— d
Sandoz 4700.— 4603.—
Geigy nom 5350.— 5393.—
Hoffm.-La Roche (b.j.) 12500.— 12450.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C Vaudoise 910.— 907.—
Crédit F. Vaudois . . 895.— 892.—
Romande d'Electricité 559.— 659.—
Ateliers constr . Vevey 650.— d 652.—
La Suisse Vie (b. j . )
La Suisse Accidents . 5750.— d 5750.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 203.— 202 U.
Aramayo 28.— 28 U, d
Chartered 41 U. a 41 Vi d
Charmilles (Atel. de) 945.— 945.— d
Physique porteur . . . 855.— 865.— d
Sécheron porteur . . 710.— 700.— d
S.K.F 210.— 211.— d
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Télévisions Electronics 13.68

B O U R S E
ACTIONS 23 juillet 24 Juillet

Banque Nationale . . . 700.— d 705.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 760.— d 760.—
La Neuchâteloise as. g. 1730.— d 1730.— d
Ap. Gardy, Neuchâtel 250.— d 250.— d
Câbles élec. Cortaillod 15000.— dl5000.— d
Câb. et Tréf . Cossonay 4250.— o 4175.— d
Chaux et cim. Suis. r. 2550.— d 262'6.—
Ed.Dubied & Cle S.A. 1850.— d 1890.—
Ciment Portland . . . 5900.— d 6000.— d
Etablissent Perrenoud 535.— d 533.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 385.— d 385.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 1910.— d 1923.—
Tramways Neuchâtel . 570.— d 570.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2U. 1932 102.75 d 102.75 d
Etat Neuchât. 3 Va 1945 100.75 d 100.75 d
Etat Neuchât. 3Va 1949 100.75 d 100.75 d
Com. Neuch. 3Vi 1947 99.50 d 99.50 d
Com. Neuch. 3% 1951 96.50 d 96.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 101.— d 101.— d
Le Locle 31/2 1947 100.75 d 100,75 d
Câb Cortail . 4% 1948 101.— d 101 —
Fore. m. Chat. 3V4 1951 97.50 d 97.50 d
Elec. Neuchât. 3% 1951 95.50 d 95.50 d
Tram. Neuch. 3U, 1946 100.50 d 100.50 d
Chôcol. Klaus 3V4 1938 99.50 d 99,50 d
Paillard S. A. 3M 1948 98.25 d 98.25 d
Suchard Hold. 3V4 1953 98.— d 98.— d
Tabacs N.-Ser . 3V3 1950 99.— d 99.— d
Taux d'escompté Banque Nationale 1 U, %

Billets de banque étrangers
fln 24 Juillet 1956

Achat Vente
France 1.01 1.06
U. S. A. . . .  . . . 4.26 . 4.30
Angleterre 1U.70 111.95
Belgique 8.45 8.65
Hollande 1H0.50 113.—
Italie — .66 V> — .69 Vi
Allemagne . . . .  100.— 102.50
Autriche 16.30 18.70
Esoagne 9.55 9.90
Portugal 14.70 15.20

>Iarch6 libre de l'or
pièces suisses 33.25/34.28
françaises 33.—US.—
anglaises : 43.— '44.25
américaines 8.60/8.80
lingots 4800.—;4860.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel Le commerce extérieur de la Suisse
pendant le premier semestre de 1956

Le mouvement du commerce exté-
rieur de la Suisse reflète la situation
économique favorable qui ne cesse de
régner. Comparativement au premier
semestre 1955, les importations se sont
accrues de 457 ,7 millions et s'inscrivent
à 3545,7 millions de francs, alors que
les exportations marquent  une plus-va-
lue de 254 mil l ions et totalisent 2902 ,3
millions de francs. Ainsi , les chiffres
de notre commerce extérieur dépassent
tant en quantité qu 'en valeur, tous les
résultats enregistrés au cours d'un pre-
mier semestre depuis qu 'existe la Sta-
tistique du commerce.

IMPORTATIONS
L'accroissement des arrivages de den-

rées alimentaires, boissons et fourra-
ges, par rapport au premier semestre
1955, provient surtout d'une augmenta-
tion des livraisons étrangères de f ru i t s
oléagineux. De même, il s'est importé
beaucoup plus rie céréales fourragères,
de matières à brasser ct de sucre cris-
tallisé que pendant les six premiers
mois de 1055. Les fèves de cacao, par
contre, ont fortement rétrogradé. Dans
le domaine des matières premières,
combustibles et carburants, l'accroisse-
ment des arrivages d'huile de chauffa-
ge et d'huile à gaz , au regard du pre-
mier semestre 1055, joue le rôle le plus
important .  En raison des grands froids
du premier trimestre 195(5 , les importa-
tions de charbon ont aussi considérable-
ment augmenté. Notre  approvisionne-
ment en substances chimiques brutes et
en matière fibreuse pour la fabrication
du papier n 'at te int  de loin plus le vo-
lume du premier semestre 1055. Dans
le secteur des produits fabriqués, les
machines, qui forment le principal pos-
te de nos importat ions  de produits fi-
nis , enregistrent avant tout une Impor-
tante avance. Nos achats d'nutomobi-
se sont aussi considérablement déve-
loppés au regard des six premiers mois
de 1055.

EXPORTATIONS
Le renforcement de nos exportations,

par rapport aux six premiers mois de
1055, concerne en premier lieu l ' indus-
trie métallurgique. D'après les chiffres
absolus, nos envois de machines accu-
sent la plus forte augmentation en va-
leur et a t t e ignen t  ainsi un niveau re-
cord dans la période considérée.

Les sorties de montres ont aussi for-
tement progresse : elles s'élèvent pour
les six premiers mois de 1956 à 581,9
rallions de francs contre 471,0 millions
pour la période correspondante de l'an-
née précédente.
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A l'instar de la métallurgie, les ven-
tes des plus importantes branches de
l'industrie textile dépassent en valeur,
celles de la période correspondante de
l'année précédente. Les articles de l'in-
dustrie des chaussures — notamment
les souliers en cuir — ont consolidé
leur position. Les exportations de den-
rées alimentaires se Sont renforcées
dans leur ensemble. Nos envois de fro-
mage à l'étranger surpassent le niveau
du premier semestre 1055.

NOS PRINCIPAUX FOURNISSEURS
ET DÉBOUCHÉS

Comparativement au premier semes-
tre 1955, le trafic commercial avec
l'Allemagne ocldentale s'est intensifié
t— surtout aux entrées. Notre voisine
du nord occupe la première place par-
mi tous nos partenaires commerciaux,
en tant  que fournisseur et débouché.
L'Italie et l 'Union belgo-luxemhourgeoi-
se ont également accru leurs livraisons
à la Suisse. Nos exportations à desti-
nation de la France se sont aussi sen-
siblement renforcées. Dans le commer-
ce avec les pays d'outre-mer, c'est no-
tre trafic avec les Etats-Unis d'Améri-
que qui accuse les plus fortes avances.
L'Inde a absorbé beaucoup plus de mar-
chandises suisses que pendant le pre-
mier semestre de 1055.

i i ,  ¦ 

Tous les records sont battus

An 5mo Cninp national
des Eclaireurs suisses

Le 5me Camp national des Eclaireurs
suisses est en pleine activité. Une ville
de tentes a surgi dans les pâturages des
Franches-Montagnes, et 16.000 scouts
sont venus de toutes les réglons de la
Suisse pour vivre la grande aventure du
scoutisme.

Un service de bus interne permettra
aux visiteurs de parcourir le camp de
Satffnelégier à l'étang de Gruère.

Tous les scouts et leurs amis seront
rassemblés pour un grand feu de camp
et un spectacle folklorique le Jour de
la fête nationale , en présence du pré-
sident de la Confédération.

Communiqués

La propriété par étage
devrait être introduite en Suisse

NOUVEAU MOYEN D'ÉPARGNER

Du service de presse de l'Asso-
ciation suisse pour la pr otection de
l 'épargne :

La propriété immobilière a tou-
jours été, en Su isse, assez fort ement
répartie ent re toutes les couches de
la population. L'acquis i t ion d'immeu-
bles a tou j ou rs, notamment , attiré
ceux qui voulaient mett re de côté
quelque chose de solide pour leurs
vieux jours. A notre époque où , mal-
gré les décla ra tions solennelles de
l'Etat , la valeur de l'argent est su-
j ette à des dépréciat ions qu'on ne
connaissait pas autrefois, il est nor-
mal que l'épa rgnant se tourne de
plus en plus vers des valeurs dites
« réelles ».

Il est vrai que l' institution des
« Investment Trusts » et d'autres sys-
tèmes modernes d'investissements lui
of f re  au jourd'hui de nouvelles possi-
bilités de placement, sous une for-
me qui pare dans une certaine me-
sure à la dépréciation de la mon-
naie. Mais l'expérience montre
qu 'aucun papier valeur, si sûr, et si
« intéressant » soit-il, ne remplace le
sentiment d'avoir entre ses mains,
ou plutôt sous ses pieds, une pro-
priété, un terrain ou un immeuble.
Même le fait  d'être membre de so-
ciétés d'investissements immobiliers
en quelque sorte copropriétaire d'im-
meubles ou de terrains, ne donne
pas à l' intéressé le même sen timen t
de satis faction que lorsqu'il possède
ef fectivement un objet donné.

Bien que la propriété immobilière
soit pou r l'épargnant aussi attirante
au j ourd'hui qu'il y a 50 ans, on doit
constater , surtout dans les grand es
villes, qu'elle se concentre de plus
en plus dans les sociétés de capi-
taux , de caisses de pensions, etc. Les
prix des terrains et de la construc-
tion ont augmenté de telle sorte
qu'il devien t tou j ours plus diffi cile
à un particulier de devenir proprié-
taire immobilier. Et l'on se voit
cont raint  de recourir à l'acquisition
collect ive et de remettre le soin
d'acheter des immeubles, des mai-
sons ou des terrains, à des institu-
tions qui drainent par de multi ples
canaux l'argent des épargnants et
qui, de ce fait , se substituent à ces
dernier s en ce qui concerne leu rs
droits sur les immeubles et les ter-
rains. L'activité de ces organisations
est cer tai n ement méri toire dans les
circonstan ces actu elles, mais l'on
peut se demander si cette évolution
ne nous amène pas insensiblement
vers une certaine collectivisation.

? O
Dans ces conditions, le problème

de l'achat d'un logement par l'épar-
gnant est à nouveau au, premier plan
de l'actualité. Un tel : régime exis-
tait déjà au moyen âge. Alors, dans
les villes ceintes de murailles, l'es-
pace éta it devenu si limité qu'il était
impossibl e aux in téressés d'acquérir
des immeubles entiers. L'on achetait
plus, à cette époque, une maison ou

du terra in , mais un éta ge. Faisant
leur la concept ion du droit romain
selon laquelle la propriété du ter-
ra in et de l'immeuble doit être con-
centrée sur une  seule et même per.
sonne, diverses législations canto-
na les ont ensuite interdit  la pro-
priété par étage. Le code civil suis-
se ne stipule nul le part , il est vrai ,
une  interdiction expresse de la pro-
priété par étage, ma is il déclare que
toutes les constructions sont en prin-
cipe propriété de celui qui possède
le terrain (art.  fif>7). Il en est ré-
sulté qu 'aujourd'hui , en Suisse, la
propriété par étage est pour ainsi
rhre inconnue, à part  peut-être dans
les cantons du Valais et du Tessin.

O O
Devant l 'intérêt qu'aurait dans les

ci rconstances actue lles, la réintro-
duction de ce sys tème de propriété,
le Conseil fédéral fut solli ci té , en
1951 déj à, d'examiner la question.
Une première intervent ion étant de-
meurée san s succès, un nouveau pos-
tulat a été déposé l'an dernier à ce
propos, postulat au que l le Conseil
fédéral a répondu en se déclarant
prêt à envisager une révision par-
tielle du Code civil qui permett rait
l'introduct ion de la propriété par
éta ge. Ainsi, la voie est libre pour
revoir la question.

L'épargn ant est particul ièrement
intéressé au succès de cette nouvel-
le tentative. Pourquoi ne serait-il
pas possible de lui permettre , grâce
à un certain partage des droits de
propriété, des acquisitions immobi-
lières, du moment qu 'il lui est loi-
sible au j ourd'hu i de participer à des
sociétés d'investissements dites à
« actions populaires », qui ont été
f ondées pour le même motif ? En
ef fet , celles-ci ont été créées dans
l'idée qu 'il n 'est pas n ormal que la
propriété des entre prises essentielles
de not re économie soit concentrée
dans les mains de quelques person-
nes seulement.

La réint rod uction de la propriété
par éta ge permettrait de f reiner la
concentration de la propriété sur
les valeurs réelles-types que sont les
immeubles. Il y a 15 ans encore, par
exemple, 83 logements sur 100
éta ient , à Bâ le, propriété de particu-
liers ; en 1950 leur nombre est tom-
bé à 75. Une telle évolution ne prê-
te-t-elle pas à réflexion à une épo-
que où l'épar gn ant a soif , touj ours
davantage, de valeurs réelles ? Et la
possibilité d'acquéri r un étage n'en-
couragerait-elle pas l'épargne indi-
viduelle, qui a ten dance auj ourd'hui
à se concentrer sur les assurances
col lectives privées , voire publiques?

Et puis, nombreux sont ceux qui
renon cent à économiser parce qu'il
leur parait illusoi re d'acquérir quel-
que chose dont la valeu r s'amenuise
constamment. L'acquisition de son
propre logement pourrai t, à certains
égards, détruire ces object ions et
donner un nouvel essor à l'épargne
privée, qui reste le moteur d'une
économie libre.

C'est en 1951 que
débutèrent les tra-
vaux de construc-
tion de la « Corni-
che de Balfrin », en-
tre Saas-Fée et Grii-
chen, en Valais. —
Cette promenade est
la p lus pittoresque
d'une région pour-
tant admirable . La
hauteur m ax i m u m
de la corniche se
situe au Stockfluh,
à 2300 m. d'altitude.

Inauguration
de la « Corniche

de Balfrin »

L'Union suisse des Caisses de crédit
mutuel (système Ralffeisen) à Saint-Gall
vient de publier son 53me rapport an-
nuel sur l'exercice 1955.

Seize fondations intervenues durant
l'année ont porté à 1007 le nombre
des caisses affiliées disséminées sur le
territoire des 22 cantons. Cette organi-
sation nationale groupe 111.000 sociétai-
res, effectif en augmentation de plus
de 3000 unités.

A fin 1965, la somme des bilans to-
talisait 1 milliard 386 millions de
francs , faisant ressortir une progression
de 101 millions. Dans ce domaine, 11
est Intéressant de constater que l'aug-
mentation enregistrée repose pour ainsi
dire uniquement sur l'avance des fonds
propres et des dépôts du public. Le
chapitre de l'épargne s'est élargi de 74
millions pour atteindre 879 millions de
francs répartis sur 482.000 livrets.

Après couverture de tous les frais
d'administration et des impôts, le bé-
néfice de 4 millions 489.000 francs
(4.028.000 en 1954) a été intégralement
affecté aux réserves, conformément aux
prescriptions statutaires. Elles ont atteint
de ce fait 61,4 millions. Le chiffre d'af-
faires de toutes les caisses affiliées a
progressé de 300 millions pour attein-
dre environ 3 milliards de francs.

La caisse centrale de l'Union , fonc-
tionnant comme office de compensation
monétaire et de virements du mouve-
ment Ralffeisen , affiche un bilan de
268 millions en progression de 6 mil-
lions. De l'excédent d'exploitation de
748.000 fr., 352.000 fr. ont servi au paie-
ment d'un Intérêt de 4 % au capital
social de 8,8 millions, 350.000 fr. ont été
versés au fonds de réserve qui se mon-
te ainsi à 5,6 millions, tandis que 46.000
francs ont été reportés à nouveau.

Le canton de Neuchâtel compte 30
Caisses Ralffeisen groupant 2364 so-
ciétaires et 8898 déposants d'épargne.
La somme globale des bilans a passé de
20 ,8 à 22 ,8 millions de francs avec 21,5
millions de capitaux confiés. Le chiffre
d'affaires s'est élevé à 43,8 millions. Le
bénéfice net de 92.900 fr. a porté les
réserves à 678.250 fr.

Les caisses Raiffeisen en 1955

CHRONIQU E RÉGIONALE
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Nouvelles de Payerne
(c) Le débu t de la période des cani-
cules a .connu un temps maussade,
souvent orageux et les abondantes
pluies n 'ont pas favorisé les campa-
gnards. Si les foins sont terminés, la
quant i té  et la qualité sont faibles.

Il est trop tôt pour se prononcer sur
la récolte des céréales, mais il est
certain que les dégâts causés par le gel
sont énormes dans la vallée de la
Broyé et les blés semés ce printemps
ne valent pas les froments de l'autom-
ne. Regains, tabacs, betteraves sucriè-
res et pommes de terre attendent le
chaud pour se développer et prospérer.

La saison des cerises est bientôt  ter-
minée et il n 'y a eu que peu de fruits
véreux car les arboriculteurs broyards
ont fait les traitements réglementaires.
Par contre, le ver des pommes et des
poires s'est intensifié.

Les grandes cultures de tabac de
Domdidier ont souffert des dégâts cau-
sés par la grêle.

La foire
Par suite du temps pluvieux, la foire

du mois dc juillet  a été rapidement
liquidée. Rien à signaler sur le prix
du gros bétail, (la bonne vache laitière
étant toujours recherchée) mais dé-
gringolade sur le prix des petits co-
chons de 6 à 8 semaines qui se sont
vendus de 80 à 100 fr. la paire, les
gorets de 3 à 4 mois 200 et 240 fr. la

paire. Quelque 900 porcs étaient à ven-
dre.

A l'abbatiale
Les charpentiers posent actuellemeat

les nouvelles poutres d'une longueur
de 12 à 18 mètres. Le sommet, en chê
ne massif , est tail lé en forme de cône.
Sur cette charpente, un revêtement
métal l ique sera placé et le nouveau
coq pourra reprendre la place laissée
vacante par son prédécesseur.

Les tireurs à Nyon
Profi tant  de quelques jours de va-

cances, les t ireurs payernois se sont
rendus  à Nyon où a lieu le tir cantonal
vaudois. Jusqu 'à m a i n t e n a nt  les résul-
tats obtenus par les t ireurs broyards
dépassent les prévisions. Voici quelques
résultats intéressant la région :

300 mètres. — Cible cantonale : Q-
Blanc , Payerne, 99 ; E. Rapln , Grand-
cour, 100 ; cible Art : G. Kaiser, Esta-
vayer , 453 ; cible Don d'honneur : J-
Comte , Payerne , 190 ; cible Abbayes :
Ed. Vallon , Chevroux , 49 ; W. Roulet,
Payerne, 49 ; cible Maîtrise : R. Walther ,
Payerne , 507.

50 mètres. — Cible Léman : H. De-
vaud , Cugy, 432 ; cible Bonheur : H.
Devaud , Cugy, 47 ; cible Petite maîtrise:
J. Borgognon, Pont . 494 ; cible Militai-
re : T. Spack, Faoug, 452 ; cible Fédéra-
tion : R. Rapln , Payerne, 95; J. Borgo-
gnon , Font , 94.

L'agence de Londres de l'Office central suisse du tour isme, en collaboration
avec les P.T.T., a organisé récemment  à Londres une  campagne en faveur
des postes alpestres. Les P.T.T. ont envoyé à Londres un de leurs cars
les plus modernes, et promènent  les enfants  des écoles. Et c'est ainsi que
les trois notes bien connues des cars de nos Alpes résonnent maintenant

dans les prairies de la verte Angleterre...

Propagande suisse en Angleterre

¦LA VIE ÉCONOMIQUE ET FINANCIÈR E

g : . J|H~A S I N O  m El
A proximité immédiate de Nyon

et de Genève
Les salles de j eux  sont ouvertes

tous les jours à 15 heures
La t Banque à tout va » fonctionne

tous les jours à 17 h. 30 et à 22 heures
Jeudi 26 Juillet, en soirée

la grande vedette de la scène
et de la radio

Ilany DALBERSON
Samedi 28 Juillet , en soirée

Francis CLAUDE et Michèle ARNAUD
présentent :

LE CABARET
DE MILORD L'ARSOUILLE

Entrée gratuite

jus dc grapefruit * eau aùnéule"

— Es-tu sure, Emilie , que tu n'au-
ras pas peur si je m'absente une
heure ou deux ?

La journée
de M'ame Muche
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Les pianos
STEINWAY & SONS

BECHSTEIN
GROTRIAN STEINWEv

GAVEAU
PLEYEL

sont exclusivement
représentés par

Hug & Cie, musique
Neuchâtel

i ê y  ̂ :r\ f/ X
f i 1  i f  l i /-#?^ïr. ^

-gp . .y tè*^\ ̂ k JF
v JSj f / Il î Mfc-i Us'' Ir / * x —-r̂ /

...de p lus en p lus, l'on entend dire: -

«Fumer léger, c'est
fumer DIANA»
Oui, DIANA est vraiment

une nouveauté dont on pa rle.

Un expert jouissant d'une grande réputation
dans le monde international du tabac a créé cette
cigarette, mettant ainsi sa vaste expérience au
service de ceux — et de celles — qui apprécient
l'arôme dos American Blend, mais qui toutefois
désirent une cigarette particulièrement légère. —
N'est-ce pas cela que, vous aussi, vous cherchiez
depuis longtemps déjà? f~~&

/ M / - W

HHlMFlfe îi
avec le fameux 

/OiM MM KFIL TR E ESTRON / f̂ ^S WM P '
de haute efficacité. L^  ̂

Lc"D ^-Éw

20 cig. 95cts. y V̂ tiÈB&Bf

DURANT NOTRE

VENTE FIN DE SAISON
officiellement autorisée

Il Nous vous of f ron s  dès aujourd'hui B

LES SUPER-OCCASES...

I 

à notre rayon ||i
¦ 

..."p.. TOUT BLOUSES _
J U r L J  FILLETTES ||l
coton ou lainage BTOk. ^Ptm\. ¦ ¦ BL  ̂ popeline rayée W&Ê

Valeur 18.75 |j ^^# I MF |% 
Valeur 14.80

I #  l ' C K I C A M T  EL 1iaV - f ï&m HL H |a fl gsm H M n PH8I L tNrAN I  ̂ I
SOLDÉ B B 

¦¦ ¦¦ ¦ « ¦ « ¦  1 ^ 1  ¦ S
10.- et 1 | SOLDÉ U |

i I« Shorts p pantalons g% Pullovers i7npour filles et garçons H| longs , en gabardine f| | coton , tous genres M ' **
Valeur 1.7.50 || M américaine, 2 n (i ^LJ|J §JS

1

7 *.t BJ» m '""U< " °"'' '""¦- '' !': -! Valeur 4.90 ||j ¦»
SOLDÉ '•— et VM& | ; __ fc -. H gg||

^¦̂  Valeur 24.50 ÏSaJ ii SOLDÉ Kg |fĉ
*î SOLDé Îgpr B 4._3._2.— et H |H

Pour les petits ^,™ g|J

¦ 
Chemises  ̂

Blue-Jean ffe Sestrières 
 ̂ n

de nuit ou PYJA- Bt-fiK pour filles '¦ | ' i ' & en coton velouré, à Jf 3§9
MAS interlock ^| lm«P longues manches M ES

Valeur 17.80 ¦ " H Vale»r 15 »° H 1 ¦ Valeur 14'80 fl WÊ

SOLDé 7.— et lypr B SOLDé ^Jjpp ¦ SOLDé 9.- et | ¦

' Brassières #%7fl ¦ffnVTVIffl l Salopettes *
BÉBÉ 8* •* i<- B f l H  1 ' M M ''-¦ [ [  i i[ f l  > fl ^B 

courtes 
et 

joueuses pour petits

tricot laine ^W ^^^^̂ ^W^^X 
Valeur 5>9ft S0LDÉ

¦ 

Valeur «.00 ê_ llWÊÊÊÊÈ I ^3  ̂ * 
1 80 1 40 H

SOLDé mm MM—i U I i i

¦̂ KK ŷ/aB B^m
TUiri 5S «=« Nettoyages

G '-. i !  ; i i i ' Pour un examen ¦¦ ^•_^, _^  Ponçage,
B P i -  B_ H_ préliminaire ¦¦ LlrOSS Imprégnation et

" ¦ ¦  ̂  ̂ ¦ • ^»" ̂ ^ ***>* glaçage de parquets

maître teinturier René Schenk & ™* Ç»33?
MOTO-ÉCX>LE Installations sanitaires _ ,.

C «fy C«|  Chavannes 15 - COQ-D'INDE 24 | g| Jj Q(J Jj(J3 8 / 3 1  5 44 52 Tél.52056 jg^
Phomontofîo Ne faites plus d 'ex Périence ' Profitez ^ cel,e 3C1uise x  ̂ ^unarpenierie um Radio-Méiodyaycwitei wimMM^
MPnilfcPriP Tu! R 97 99 SE REND TOUJOURS.nb.lUEoGI IG Icl. O Z / Z Z  DANS VOTRE RéGION CI C P T O l P I T r

Decoppet frères VUILLEMIN HENRI - ,ft .-
Evole 49 - Neuchâtel COUVREUR D lO JO

Tél. S 12 07 Successeur de Vuillemin & Cie"' T T T IT J * rw,', m 00 -7-7 Saint-Honoré 5
J-J.-Lallemand 1 Tel. 5 23 77

C • .<* I ^V O V* * I Bellevaux 8Serrurerie Cari Donner & Fils 531 23
Tous travaux cle serrurerie et réparations Volets à rouleaux, sangle, corde

AUTO-ÉCOLE - A. ENGGIST
THéORIE ET PRATIQUE HAUTERIVE Tél. 7 53 12

Le bon café chez le spécialiste A, Horisberger-Lùscher ™̂ e £
ROTISSERIE MODERNE EPICERIE FINE Tél. 5 12 58

^
686
i 

fl 542 08 e:r„»tTo"fnr.u VÉLOS

î DILDEMIKAND **̂ &̂ ^u i \)  C H A T E l ( £̂7 poteaux 4 - Tél 516 17
|_ Coq-d'Inde 3 

M. SCHREYER
Demandez vos livraisons de
mazout au moyen du compteur

(

étalonné qui donne toute
garantie

Tél. : bureaux 5 17 21 Chantiers 6 55 45

Automobilistes !
pour votre

intérieur d'auto
notre magnifique

couverture
de laine

au prix de :
Fr. 14.90
seulement 1

BIEDERMAN N
Bassin 6 Neuchâtel

10
matelas

neufs, à ressorts 90 cm./
190 cm. (garantis 10 ans),
à enlever pour Fr. 90.—
port et emballage payés.
A la Maison du confort ,
7, rue de la Banque, le
Locle. Tél. (039) 3 34 44.

/) COLVERTS DE TABLE
J W / / /  100 gr., argentés, livrés dlrecte-
(III l imW ment par la fabrique aux psirtl-
Py/ I ls»') =ullers. (Paiements par acomptes) ¦
y l \^U  Références 

de 80 ans. Par exem-
« f /  jy pie, service de 72 pièces à partli
Il f f  I de Fr. 275.— , franco de port et de
B u m douane . - Demandez le catalogue

PS S M gratuit à FABRIQUE DE COU-
[H nl tM VERTS A. PASCH & Co, Sollngen

V V (Allemagne) No 16.

Faire des confitures
coûte cher !

Pouf économiser temps et argent,
utilisez donc DAWA-GEL , qui
réduit le temps de cuisson de 20
minutes et plus à / minutes tout
en augmentant le rendement de
ajV, environ.

DAWA-GEL , gélifiant à base
végétale, garantit une réussite
parfaite.

Le sachet : 75 cts.

"4!
W\ ' '""SES ''Et ' '̂̂ B

m '"V;S WÈ0 • - *<X''W

Neuchâtel, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002

A vendre

CUISINIÈRES
à gaz ou électriques. —
Belles occasions prove-
nant d'échanges ou de
reprises, cédées à prix
très avantageux. — Aux
Arts Ménagers S. A., 26,
rue du Seyon, Neuchâtel.
Tél. 6 55 90.

Je cherche à acheter une
armoire

avec tiroirs. — Faire of-
fre avec prix à M. Emile
Vernler, Fontaine-André
110, Neuchâtel.



Départs : Place dc la Poste

2eJ!ufiiet CHASSERAI.
Fr. 7. Départ : 13 h. 30

j uuiet Grarcd-Saint -Bernard
Fr. 25.50 * Départ : 6 h. 15

~~ ~~
o CHAMONIX

Dimanche 29 __ .  __ . . a »<«¦«•%¦ iijuuiet COL DE LA FORCLAZ
Fr 26 — Départ : 6 h. 15

(carte d'Identité ou passeport)

SCHAFFHOUSEDimanche «Hfiimi ¦ lawwwk.
29 juillet CHUTES DU RHIN

Fr. 24.50 KLOTEN
Départ : 6 h . 15

Dimanche GRINDELWALD
Fr. 

J
Ï7.

e
l TRUMMELBACH

Départ : 7 heures

Mardi Barrage de Mauvoisin
31 Juillet °_.

 ̂ ». .« Fionnay
Fr. 24.50 '

Départ : 6 h. 15

Mardi LAC BLEU -
si jumet KANDERSTEG

Fr. 15.50 Départ : 7 h. 30

LES 6 COLS S2°3-M?
TESSIN - GRISONS 2 Jours Fr. 75.—

TYROL ler ¦4 aout
ITALIE - AUTRICHE 4 Jours Fr- lfi0—

LUGANO 2 Jours Fr. 80—

FLORENCE - PISE 13 - 18 août
RTVIERA DI LEVANTE 6 iouza Fr- 270—

Retenez vos places sans tarder
RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS :

AUTOCARS FISCHER Tél. 7 552i
MARIN (IVenchâtel)

on RABUS, optique (sous les arcades)

A vendre ou à échanger

« FIAT »
7 OV, revisée, avec ra-
dio. Tél. 5 75 81, heures
des repas.

Canot
automobile

6 à 10 places est cherché
à acheter. — Adresser
offres détaillées écrites à
I. N. 3439 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre à bas prix

« Topolino »
600 a revisée et exper-
tisée. Tél. 5 33 01.

OCCASION
Voiture « Opel Kapitàn »
modèle 1952-1953 , en
parfait état de marche,
à vendre au prix de 3200
francs. — Adresser offres
écrites à H. M. 3438 au
bureau de la Feuille
d'avis.

« RUMI »
super-sport

125 ce, modèle 1955,
doublé, carburateur et
allumage. Réservoir de
course, couleur rouge,
moteur contrôlé par la
fabrique, roulé 2300 km.,
à vendre d'occasion . Fa-
cilités de paiement.
Agence Horex, Hoffmann ,
D.K.V., Vespa. Vente,
échange, W. SCHNEIDER,
Cernier. Tél. 7 18 44.

A vendre

« Lambretta »
en bon état . S'adresser à
André Béguin, MauJobla
6, Neuchâtel.

LES DERNIERS JOURS
*

H B8 Bfl ¦fl Rafl BHBH

Charmantes combinaisons <Perlon» |

FAÇON SOUTIEN - f̂l „gSflfl .B, JL » SB "IBGORGE JW H ^&»P ^̂ 
FAÇON EMPIRE ¦¦ mmmJ ¦ f̂P m̂W t

¦ ¦ 
.
. >

Ravissantes chemises de nuit <Perlon> !
PLISSÉS ET DEN- ty M Qf| Q O Cfl M ^ \  Cflsas™.™ u4.ou uo.911 4a.#J ;
REZ - DE -C HAUSSÉE ĵpBg r̂̂ 3̂ H TIMBRES-RISTOURNE \

Hôtel-restaurant de la Couronne
à Colombier

A OUVERT SA NOUVELLE
SALLE A MANGER

Pour les, spécialités du patron , un coup jetéléphone au 6 32 81.
M. et Mme Bernard RCESLIN,

Ce soir
au Pavillon

(route des Falaises)

La véritable pizza napolitaine
dans un cadre très agréable

C H A M P - D U - M O U L I N
Pendant les vacances' venez déguster

les meilleures truites de l'Areusi
dans les salles rénovées de

l 'HÔTEL DE LA TRUIT E
Jeux divers, attractions dans les jardins

Le nouveau tenancier. Tél . 6 513'

Citroën, 9 CV, 1947
Limousine 4 portes, 4-5 places. Peinture neuve

vert clair. Prix intéressant.

GARAG E DU LITTORAL
AGENCE PEUGEOT

NEUCHATEL, début route des Falaises

Motogodilles < Johnson >
3 à 30 CV

Occasions : 25 CV « Johnson », Fr. 1700.— ;
runabout acajou , Fr. 1300.—.
Un canot avec moteur 6 CV et baraque,
à Neuchâtel, Fr. 2000.—.
Un moteur 10 CV « Evinrude », Fr. 600.—.

Chantier naval
. Jean-Louis Stampfli , Cortaillod

Tél. 6 42 52

Pendant les vacances
confiez vos machines à
écrire et à calculer pour
reviser , nettoyer ou ré-

parer au spécialiste

Henri DRAPEL
Hôpital 2
Tél. 5 70 90*

TRAVAIL SOIGNÉ
SERVICE A DOMICILE

! i GROSSESSE
1 . : Ceintures

spéciales
; 8 dans tous genres
I avec san- OC JC

; ¦ gle dep. tJ.tJ
H Ceinture «Salus»

5 % S. E. N. J.

BULLETIN D'ABONNEMENT
A LA

Feuille d'avis de Neuchâtel
Le soussigné s'abonne dès ce jour

jusqu 'au

* 30 septembre 1956 Fr. 5.50
* 31 décembre 1956 » 13.25

Nom : 

Prénom : _

Rue : 

Localité : 

* Le payement sera effectué à vo-
tre compte postal IV 178.

* Veuillez prélever la somme ci-
dessus par remboursement postal.

(Biffer ce qui ne convient pas)
Adresser le présent bulletin

sous enveloppe affranchi e de 5 ct. à

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel »,

Neuchâtel

D-ff"" Ne concerne pas les personnes
qui reçoivent déjà le journal.

Exposition Nationale Suisse Lausanne 1964
Règlement pour un concours national d 'idées

:

pj Préambule concurrents signeront de leur nom leur céments, mais on ne demande pas aux
envoi , à adresser au Comité d'initiative concurrents d'en donner le schéma sur le

Par décision du Conseil fédéral , Lausanne pour rExposition nationale de 1964 à Lau- plan,
sera le siège de l'Exposition nationale sann6| château cantonal , La Cité, Lau-
suisse de 1964. sanne Propriété et droits

I Le Comité d'initiative de l'Exposition Dernier dél , . envois j 31 t nrésentées Qu ' elle,nationale suisse de 1964 à Lausanne juge bre 1956 a 18 heures Le timbre DOStal fait 
a' Toutes Ies , ldees Presentees' qu elles

utile d'ouvrir un concours nénéral d'idées « • V^ 
neures- 

Le 
tlmDre postal tait soient primées ou non deviennent lautile a ouvrir un concours général a ic-ees, fol . chaque concurrent donnera sa date nrnnriété du Comité d'initiative pourde façon à permettre à tous les Suisses dp nfl j„anr.p pt ___.„,, aHrfiSBB 

propriété du comité a initiative pour
qui s'y intéressent d' exprimer des propo- 7 

nalssance et son adresse l'Exposition nationale suisse à Lau-
sitions Ou des suodeSn propos de  ̂1

Con
è
CUrrents ne sont Pas te™s de tral" sanne et, ultérieurement, des organisa-sitions ou des suggestions a propos de ter les trols questions posées , ils peuvent ,eu„ de eette GXt,osition oui auront le3 cette vaste entreprise d'intérêt national. _,„ ijmitBT A ,¦„„- nil à r s l l f r„  „,. A J .11T 

teurs ae cette exP°sltlon. <ïul auroni ie
Pour présenter la candidature de Lau- ^enUe e les 

dr0it d'en diSP°S6r à leUÏ gré ' f ^ï sanne , on a fait établir une maquette par Les concurrents qui voudront suggérer un ™ « P*f c f ™^ ^""  *"
M. Ch. Thévenaz , architecte. Celle-ci pro- empIacement l'indiqueront en teinte rouge 'œUVre q" '1S Poursulvent'

i; posait les terrains de Vidy comme empla- sur la carte nationaie au t . 25 000, éditée b' L'auteur de !,ldee. I"'11 obtienne un
cernent de l' exposition , ce qui est une des par le Service topographique fédéral. Prix ou non ' transfère définitivement et

S solutions possibles. Pour la date fixée ci,deSsus, les concur- sans contre-prestation au Comité d'ini-
De nombreuses démarches sont en outre rents enverront un court mémoire cinq tiative pour l'Exposition nationale
à faire pour déterminer le nombre et pages dactylographiées au maximum, ex- suisse à Lausanne et , par ce comité,
l'importance des constructions et des posant les principaies caractéristiques de aux organisateurs de cette exposition
pavillons , la nature des participations, etc. leurs idéeSi et| le cas échéant| Ie plan sur le droit d' auteur dans toute son éten-

de Il serait par conséquent tout à fait vain lequel ils auront indiqué clairement le ou due sur 1,œuvre présentée. Ce transfert
d'ouvrir un concours général d'architec- les emplacements suggérés. Ils partiront inclut en conséquence tous les droits

I ture. Les données font défaut. Les con- du fait que les empiacements destinés à énumérés et définis dans les articles
cours d' architecture viendront plus tard , l'exposition n 'auront pas, au total , une i2< 13 et 14 de la loi fédérale du
quand les données seront réunies. surface inférieure à 300 000 mètres carrés 7 décembre 1922 concernant le drott

ni supérieure à 500 000 mètres carrés, non ' d'heur sur les œuvres littéraires et

But du concours compris les places de parc pour autos. Ces artisti ques , modifiée par celle du
emplacements devront être situés entière- " luln '°55.

Le concours porte : ment sur le territoire de la commune de c) Du seul fait de sa partici pation au con-
1. sur le thème de 1 exposition ; Lausanne ou des communes voisines. Il cours , l'auteur d' une idée accepte tou-
2 sur le ou les emplacements de celle-ci . est évident que les questions des voies tes les conditions ci-dessus. L'auteur
3. sur le nom de 1 exposition. d'accès, des parcs à autos , des circulations devra se référer expressément au pré-

ont une très grande importance. Il faut • sent règlement dans la présentation de
Remarques en tenir compte dans le choix des empla- son idée ou dans sa lettre d' envoi.

Par le thème de l' exposition , on entend
la définition de celle-ci , son allure et ses JURY. — Etant donné qu 'il s'agit d'un concours d'idées tout à fait général , le jury est
tendances générales, afin qu 'en représen- composé des membres du comité d'initiative, soit :
tant la diversité suisse, elle offre une
harmonie heureuse; Gabriel DESPLAND conseiller d'Etat , conseiller aux Etats , président
En ce qui concerne le ou les emplace- Jean PEITREQUIN syndic de Lausanne , vice-président
ments, on rappelle que le comité d'initia- R .Ai ALBLAS directeur de VOilice du tourisme du canton de Vaud, Lausanne
tive pense qu 'il serait judicieux de prévoir Rlchard BR.NGOLF conse,„er national, secrétaire de la Chambre vaudoise du tra va il, Lausanne
une utilisation des locaux du Comptoir , _ . __,,_,_»_- .. , . ,, ,, ... Raymond DEVRIENT directeur de ia « Suisse », assurances , Lausannepour certaines branches de 1 exposition.
D'autres terrains beaucoup plus vastes Arnold CACHET présider.) de (a Chambre vaudoise d' agriculture , BioleyOrjulaz
doivent être proposés tant pour l'exposi- Jean GOLAY P rof esseur à ÏUniversité . Lausanne
Mon que pour le stationnement des vol- Pierre GRABER munici pal
tures. Michel JACCARD directeur de la « Nouvelle Revue », Lausanne
Le nom officiel de l' exposition : « Exposi- Albert MASNATA directeur de l'Ollice suisse d' expansion commerciale , Lausanne
tion nationale suisse de 1964 à Lausanne » Marc-Antoine MURET directeur technique du Comptoir suisse
est long et incommode. Le sigle déjà pro- PauI NERFIN directeur de la Banque cantonale vaudoise
posé : « ENAS 64 » ne paraît pas assez A„red OULEVAY conseiller dElal , Lausanne
significatif. Le comité aimerait trouver une n»».̂ »».™ ,- ..• , ,, ,J . . .,, . , André PANCHAUD juge lederal , Lausannedénomination meilleure, évoquant pour le

. ... , ,.i_ , |.
__ 

^
i t ;„„ Alexandre SARRASIN ingénieur , Lausannegrand public le thème de 1 exposition. M

Rodolphe STADLER président de l'Association des industries vaudoises , dir., Cossonay-Gare
i . . Edmond V1RIEUX archilecle, Lausanne

Conditions de participation Jean ZWAHLEN d/rec(eu, Lausanne
au concours
Peuvent y partici per tous les Suisses Le jury accordera des prix aux concurrents qui auront présenté les meilleures idées,
majeurs des deux sexes, domiciliés ou non Ces prix individuels pourront s'élever au maximum à 500 francs.
dans le pays. Le jury ne sera lié en aucune façon par les travaux primés , car une idée en elle-même
Le concours sera clos le 31 octobre 1956. très intéressante ou ingénieuse peut se révéler impraticable après études. Les décisions

S Etant donné la nature du concours, les du jury sont sans appel.

Je cherche pour ma
fille (14 ans) personne
qualifiée pouvant lpl
donner des

leçons
de latin et d'allemand.
Tél. 6 34 68, heures des
repas.

Connaissez-vous
la terrasse fleurie

du CAFÉ
DE LA PROMENADE ?

FBAPPÊS-FLIPS
(près du Jardin

i anglais )

Meubles
anciens

Réparations soignées. —
Malherbe, Ecluse 12, tél.
H 25 39.

f Les Halles Ignorent^
I la volaille congelée I

Déchirés, troués,
mités, salis

vos tapis de Perse ou
mécaniques sont réparés
vite et bien par Georges
Cavin, ruelle de l'Immo-
bilière 5. Tél. 5 49 48.

PRÊTS
de Fr. 100.— à
Pr. 2000.— sont ra-
pidement accordés
à fonctionnaires et
employés à salaire
fixe. Discrétion ga-
rantie . — Service
de prêts S. A., Lu-
clnges 16 (Rumi-
ne), L a u s a n n e .
Tél. (021) 22 52 77.



Le révérend Sheppard
défendra ies couleurs

de la Grande-Bretagne

Pan * des matches de cricket

LONDRES , 24. — Pour la pre-
mière fois en ce siècle, un pasteur
â lié choisi pour représenter l'An-
gleterre dans un match internat io -
nal de cricket , celui qui l'opposera
a l'Australie jeudi prochain.

Le révérend David Sheppard ¦—
25 ans ¦— est doyen à Sainte-Marie
j  Islington , qu a rtier pauvre de
Londres . II y fai t  la classe à 70
enfants. C'est au milieu de sa clas-
se qu 'on est venu lui annoncer la
nouvelle.
. L'archevêque de Canterhury et
l'évèque de Londresi ont donné
leur approbation. Son supérieur a
déclaré :

Je suis absolument ravi. Mon
seul regret est que le révérend
Sheppard ne joue pas pour mon
comté , celui de Kent.

¦*"¦¦•- ¦¦¦ 

La rocamholesque odyssée
des auteurs présumés
du hold-up de .Lutry

y vgymyiyfyypy .. -y,:.-- :; &-, &-.. yy ^yy -i:y y.yyy.\^yyy ?: y.: ¦ -¦¦.;; C^:¦ "S

%t j j  af *h£ ** - -.' t. ~.r.~ . ' '< w y -". .' ." '

Ils avaient joué le rôle de princes norvégiens au mariage
de Grâce Kelly et s'étaient affichés en compagnie de la

vedette Kim Novak au Festival de Cannes
Si l'on ignore encore le rôle que les deux jeunes malfai teurs arrêtés

la semaine dernière à Meersburg par la police allemande ont pu jouer
dans le hold-up de Lutry, on connaît maintenant de nouveaux détails sur
l'étrange et rocamholesque odyssée de ces personnages.

Werner Steffen et Clans Bueden-
hender ont contesté jusqu 'ici avoir
été les auteurs du vol de 200,000
francs commis à l'agence locale de
la Banque cantonale vaudoise à Lu-
try. En ce qui concerne le cambrio-
lage d'une banque à Braunschweig,
en Allemagne, où 2400 marks
avaient disparu, ils prétendent
n'avoir pris « que » 1800 marks.

Cette somme relativement mo-
deste leur suffit-elle à jouer les
grands seigneurs sur la Côte
d'Azur ? On en doute. Lors des fes-
tivités nup tiales de Monaco , le 18
avril dernier, Steffen et Buedenben-
der se firent passer pour des « prin-
ces norv égiens », invités personnels
de Rainier à son mariage avec
Grâce Kell y. Parés de ces titres no-
biliaires factices, les deux aventu-
riers se taillèrent un très vif succès
auprès de la gent féminine  interna-
tionale qui se pressait à Monaco.

Aux côtés
de la vedette Kim \ovak

Çs étaient encore sur la Côte
d'Azur à l'occasion du Festival ciné-
matographique de Cannes. Leur suc-
cès fut encore plus éclatant. Délais-
sant les starlettes, Steffen et Bueden-

bender s'attaquèrent à Kim Novak ,
dont les faits et gestes ont rempli
les colonnes de la presse mondiale.

La capiteuse vedette américaine
ne dut pas rester insensible aux
charmes des deux Germains, car elle
alla jusqu 'à poser aux côtés de Stef-
fen lors d'une fête nocturne sur la
Riviera. Cette étonnante photo parut
dans le cadre d'un reportage sur le
Festival de Cannes.

C'est grâce à ce document qu'un
détective de l'Interpol retrouva la
trace des deux cambrioleurs de
Braunschweig. Sentant le terrain de-
venir brûlant , Steffen et Bucden-
bender prirent le large et gagnèrent,
comme nous l'avons déjà révélé,
l'Afrique du Nord , dans l'intention
de visiter le Congo. Ils ne dépassè-
rent pas Tanger , où ils furent  dé-
pouillés des armes qu 'ils avaient
achetées en Italie. C'est alors que,
sans le sou, ils s'adressèrent au con-
sulat d'Allemagne et obtinrent 300
marks « pour panne d'essence »...

Rentrés en Allemagne, ils jouèrent
les explorateurs en inscrivant en
grosses lettres sur leur voiture l'ins-
cription « De Braunschweig en Afri-
que ». Vingt-quatre heures plus tard ,
l'expédition «e terminait en prison.

L'anniversaire de la reine Elisabeth
( S U I T E  O E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

Cinq anciens combattants de 1830,
héros de la bataille du Parc de
Bruxelles — derniers survivants
de cette épopée — lui exprimèrent
leurs vœux de prosp érité, tandis
que la jeunesse des écoles, agitant
de petits drapeaux, défilait devant
elle. L'esprit volontiers rouspéteur
des Bruxellois fut  révélé à ce mo-
ment-là à la princesse. Un journa-
liste avait écrit que la commune de
Saint-Josse-ten-Noode, sur le terri-
toire de laquelle se trouvait la gare
du Nord , avait demandé à la ville
de Bruxelles le remboursement
d'une partie des frais de la récep-
tion des jeunes mariés. D'où cour-
roux du bourgmestre de Saint-
Josse ! Comment ? Demander un
centime à Bruxelles ? Jamais cle la

vie ! Au contraire, la commune
s'était montrée généreuse en invi-
tant les édiles des communes voisi-
nes à assister à l'arrivée des prin-
ces sur son territoire !

Le couple princier s'installa à la
rue de la Science, dans un hôtel
particulier qui est la reproduction
du palais Farnèse de Rome. C'est
clans cette demeure que le prince
Leopold — le futur  roi Leopold III
— vint au monde.

Une excellente musicienne
On sait la délicate passion de la

reine à l'égard cle la musique. Elle-
même est une excellente violoniste.
Elle patronne, depuis quelques an-
nées , les concours musicaux inter-
nationaux cle musique qui portent
son nom. Il est diff ic i le  de dénom-
brer, ici , les musiciens qui furent
en relations avec elle. Citons, au
hasard de la plume, Paderewski,
qui , jouant  en 1029 au Théâtre royal
d'Anvers, eut comme auditrices très
attentives, la reine Elisabeth accom-
pagnée cle sa fille Marie-José.

La reine mère avait une grande
admirat ion pour Gabriel Fauré. Un
jour qu'elle se trouvait à Paris,
alors que Fauré était très malade,
elle conçut le projet d'aller jouer à
son chevet , avec un orchestre bru-
xellois, le célèbre quintette du maî-
tre. Mais la mort du compositeur
ne permit pas à la souveraine
d'exécuter son dessein.

Après la tragédie de février 1934
qui arracha le roi Albert à l'affec-
tion cle son peuple, ce fut la musi-
que qui aida la reine à supporter
la terrible épreuve qui bouleversa
sa vie. Elisabeth s'enferma volontai-
rement durant un certain temps. On
la revit en 1937, au Conservatoire
cle Bruxelles, à un concert donné
par Ysaïe. Le public fit à l'auguste
auditrice une discrète ovation.

Un manuscrit de Saint-Saëns
La reine Elisabeth possède un

manuscrit original de Saint-Saëns
dont certains amateurs seraient
fiers. Invité par le couple royal à
la Panne, en 1918 , le compositeur
logeait dans un hôtel de la petite
ville. Un soir, Saint-Saëns retourna
par hasard un cadre qui ornait la
muraille de sa chambre. Il s'aperçut
que la gravure avait été collée avec
du papier à musique sur lequel un
inconnu avait noté un petit air
agréable. Sur-le-champ, le composi-
teur écrivit, sur ce thème, un
accompagnement pour piano et vio-
lon , y ajouta quel ques vers de cir-
constance et offrit  le tout à la reine.
Peu de musicologues, pensons-nous,
connaissent cet « inédit » du grand
maître français !

Parmi les réminiscences qui for-
ment ce. florilège, citons encore
cette anecdote prise sur le vif par
la comtesse van den Steen, dame
d'honneur de la reine, et racontée
dans son livre « Mon journal d'in-
firmière » :

« Un jour, la reine me dit :
» — Nous avons volé, hier, Albert

et moi, dans le même avion et nous
sommes allés très près des lignes
allemandes. (Ceci se passait pen-
dant la guerre 1914-1918 , alors que
la cour résidait à la Panne) .  Mais,
ajouta -1 - elle, pourquoi faites - vous
cette drôle de figure ?

» — Parce que c'est inadmissible.
On ne met pas tous les œufs clans
le même panier !

» La reine éclata de^ rire et , appe-
lant son mari :

» — Ecoute, Albert, le major est
de mauvaise humeur et nou s traite
d'omelette ! »

On pourrait raconter d'autres his-
toriettes montrant que la reine gar-
dait , en toutes circonstances, un
sens profond de l'humour.

Une grande bienf aitrice

La reine Elisabeth a toujours été
une bienfaitrice. Elle possède à
un haut degré le sentiment de la
générosité. Sa sensibilité ex-
trême la poussa à se dévouer, corps
et âme, pendant la première guerre
mondiale. A cette époque trag ique
de l'histoire belge, elle ne craignit
pas de se rendre dans les hôpitaux
du front pour apporter le réconfort
de sa présence aux blessés et aux
mourants. Son nom est gravé en
lettres d'or dans ces pages glo-
rieuses.

Bercée par le chant des oiseaux

Quand viendra l'heure des dis-
cours officiels, il faudra rappeler
au peuple belge ces souvenirs tissés
au fil des années. Il faudra surtout
rappeler que, dans sa résidence de
Laeken, la reine se laisse bercer
dans sa rêverie par le chant des
oiseaux. Dans les buissons et les,
branches, ceux-ci lui dédient leurs
plus belles mélodies. On dirait
qu'ils savent que la reine aime pas-
sionnément la nature et tout parti-
culièrement les chants de la gent
ailée ! Ce détail , infime peut-être,
ne doit pas être oublié dans l'hom-
mage solennel que tout un peuple
adressera à celle dont on célébrera
le 80me anniversaire. Tous les vœux
montent, unanimes, dans un élan
de louange, vers la reine mère de
Belgique qu'on honorera plus parti-
culièrement dans ce jour béni de
juillet prochain.

Charles-A. PORRET.

Le barrage d'Assouan
sera construit

Promesse de M. Nasser

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

M. Kisselev a notamment déclaré :
c Je ne puis que renouveler la décla-
ration faite par le ministre des affai-
res étrangères soviétique, M. Chepilov,
qui avait déjà fait savoir que le gou-
vernement de l'U.R.S.S. était disposé à
financer le projet du haut barrage
d'Assouan si l'Egypte en faisait la de-
mande. »

Au cours de la cérémonie, le pré-
sident Nasser avait réaffirmé la vo-
lonté de l'Egypte de réaliser le pro-
jet de haut barrage et avait ajouté
que « Washington mentait » en préten-
dant que l'économie égyptienne n'était
pas solide.

Aux Communes
M. Selwyn Lloyd affirme que
l'Egypte ne saurait supporter

le poids des travaux
LONDRES, 24 (Reuter). — Le débat

ele politi que étrangère à la Chambre
des communes bri tannique s'est pour-
suivi mardi par un exposé du minis-
tre des affa i res  étrangères , M. Selwyn
Lloyd. Le chef du Foreign Office a
déolaré que le développement des rela-
tions amicales entre la Grande-Breta-
gne et l'Egypte dépendait « de la bon-
ne volonté du gouvernement égyptien
do ne pas attenter aux intérêts légiti-
mes de la Grande-Bretagne au Proche-
Orient». Le barrage d'Assouan, a-t-il
dit , s'il est réalisé , contribuera à l'élé-
vation du standard de vie des rive-
rains du Nil. Le plan du barrage, exi-
ge non seulement une aide étrang ère
considérable , mais aussi un contrôle
sévère par l'Egypte de son économie
interne. Les récents événements en
Egypte laissent toutefois douter que
ce projet soit encore réalisable. Les
énormes dé penses militaires que l'E-
gypte a consenties pour sa défense na-
t ionale  ont porté un grave préjudice
à son économie. M. Lloyd a poursui-
vi :

« Nous sommes arrivés à la conclu-
sion que le gouvernem ent égyp tien ne
sera plus longtemps en mesure d'ac-
corder au projet du « haut barrage
d'Assouan le degré de priorité nécessai-
re suscept ible d' en garantir le suc-
cès. »

Tournoi international
à Gstaad

Ce tournoi a débuté hier et réunit
55 concurrents , représentant 15 nations
qui se livreront , jusqu 'à dimanche, une
lutte serrée.

Voici les résultats :
Simple messieurs. —• Premier tour : A.

Cooper , Australie, bat F. Mateclaude ,
France, 6-0 , 6-0 ; Th. Kopulos . Grèce ,
bat G. Homberger , Suisse , 6-4 6-3 ; M.Fox , Etats-Unis , bat H. Guatelïi , Suisse ,
6-0 , 6-3 ; J . Drobny, Egypte, bat J.Soldina , Tchécoslovaquie , 6-3, 6-2 ; A.
Lazzarlno, Italie , bat F. BolHnger , Suis-
se, 10-8, 6-2 ; V. Petrovic , Yougoslavie ,
bat E. Balestra, Suisse, 6-2 , 6-1 ; N.
Fraser, Australie, bat F. Bange'rter , Suis-
se, 6-2 , 6-1 ; B. Dupont , Suisse, bat M.
Belardinelll, Italie, 2-6, 6-4, 6-0.

Grève italienne
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

ACTIVITE RÉDUITE
Après douze heures de grève géné-

rale, il ressort que l'application du
plan mis au point par le ministère
des transports et la direction des che-
mins de fer a permis de former plu-
sieurs trains au départ des principa-
les villes italiennes. C'est ainsi que
cinq trains, à destination de Reggio-de-
Calabre, Pescara, Ancône, Milan et Tu-
rin , ont pu quitter la gare de Termini ,
à Rome, où sont arrivés quatre trains
en provenance de Naples et un de Ta-
rente.

Le personnel est composé en grande
partie de militaires appartenant au
génie. Les cheminots qui ne se sont
pas associés au mouvement sont peu
nombreux, moins de 5% d'après les
statistiques établies jusqu 'ici.

AU COMPTE-GOUTTES
De Bologne, cinq trains sont partis

pour Milan , Rome, Vérone, Venise et
Ancône. De Naples, on a enregistré le
départ de sept trains, dont quatre
pour Rome, un pour Palerme, un pour
Salerne, et un autre pour Potenza.

De Venise, on signale le départ de
convois à destination de Bologne , Mi-
lan , et Udine, tandis que trois grands
trains, pour Rome, Bologne, et Livour-
ne, ont pu quitter Florence d'où sont
parti s en outre des omnibus pour Sien-
ne et Pise.

En France :
la grève a été un échec

PARIS , 24 (A.F.P.). — Le trafic fer-
roviaire n'a pratiquement pas été per-
turbé, hier matin , par le mouvement
de grève de vingt-quatre heures qu'avait
décidé la fédération autonome des
agents de conduite de la S.N.C.F.

Tous les trains voyageurs des gran-
des lignes ont circulé normalement
sur l'ensemble du réseau.

La desserte de la banlieue parisien-
ne a été normale , sauf à Saint-Lazare ,
où le trafic à traction électrique n 'était
assuré qu'à 75 % et celui à traction à
vapeur à (10 %. A la gare Montparnasse ,
on a enregistré quelques retards sur
la ligne de Versailles-Chantiers.

Le trafic des trains de marchandi-
ses n'a été que très faiblement af-
fecté.

Le mot d'ordre de la fédération auto-
nome des agents de conduite — aux-
quels on le sait , ne s'était associé au-
cun autre syndicat — semble n 'avoir
été que peu suivi. Ainsi , à Metz, on
signalait une demi-douzaine de gré-
vistes sur 1300 agents de conduite , et
37 sur un effectif de 635 pour l'en-
semble Nice-Marseille.

A Lyon, un marinier
sauve 150 personnes

dont 50 enfants
LYON, 21. — Une vedette , r ..Abcille V»,

chargée de cent cinquante passagers
dont une Cinquantaine d'enfants, termi-
nait l'une de ses excursions quotidien-
nes à l'île Barbe et descendait la Saône.
Arrivé à la hauteur du quai Saint-An-
toine, le bateau de plaisance partit à la
dérive , son embrayage ayant cédé. Il
allant se jeter contre des péniches amar-
rées lorsqu 'un patron marinier , M. Dar-
tevelle , sauva une situation qui avait
déjà provoqué la panique sur la vedette.

A l'aide d'un vieux pneu , M. Dartevelte ,
38 ans, amortit le choc de l' « Abeille V >
contre une péniche, le « Saimt-Antony ».

Il était temps. L'« Abeille V », empor-
tée par le courant, menaçait de s'écra-
ser sur les piles die la passerelle d'U pa-
lais die justice. Après une opération-
sauvetage qi'U dura une  demi-heure , la
vedette put être conduite à quai.

Un tremplin
pour les socialistes

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Une autre question est de savoir
si la réunification occupe toujours ,
dans l'esprit des Allemands de
l'Ouest, la place prépondérante que
lui attribuent les socialistes ; certes,
pour tout bon Germain, la division
du pays demeure une injustice qui
devra prendre fin un jour. Mais les
peuples sont égoïstes et les sujets cle
Conrad Adenauer se rendent parfai-
tement compte qu'une réunification
faite à la sauce russe (qui implique-
rait une neutralisation, puis une so-
viétisation du pays) ne pourrait
être réalisée qu'au prix de la pros-
prérité économique actuelle, dont
chacun profite à des degrés divers.
Ils ne savent que trop, par les in-
nombrables réfugiés qu 'ils héber-
gent , ce qu'est la vie au paradis
rouge... S'ils étaient tentés de l'ou-
blier, le récent exemple de Poznan
viendrait à point pour le leur rap-
peler.

Léon LATOUR.
(A suivre)

Une empoisonneuse
en Belgique

(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)
Les cinq victimes sont mortes à l'hô-

pital , où elles avaient été transportées
dans des circonstances identiques.
Salomon Wolf serait innocent

Salomon Wolf , le mari pâtissier de
l'empoisonneuse, semble maintenant
moins étroitement mêlé aux crimes
qu'on ne l'avait d'abord laissé enten-
dre. La date de son mariage (octobre
1955) tendrait à l'innocenter.

Béelaralion de M. Herter
candidat vice-président

ÉTA TS -UNIS

BOSTON , 24 (A.F.P.) — M. Chris-
tian Herter, gouverneur républicain du
Massachusetts et « candidat favori » de
M. Harold Stassen à la vice-présiden-
ce, a aff i rmé mardi qu'en dépit des
déclarations de M. Stassen il n'avai t
pas l ' intention de solliciter l'investiture
de son parti.

II a déclaré qu'il se conformerait
au vœu exprimé par le président Ei-
senhower. . . .

On apprenait quelques heures plus
tard que le président du comité natio-
nal républicain , M. Léonard Hall , avait
donné lecture à la pressé mard i d'une
déclaration annonçant que le gouver-
neur du Massachusetts , M. Christian
Herter, venait de l'informer qu 'il se
prononçait en faveur de la désigna-
tion de M. Richard Nixon comme can-
didat du parti républicain à la vice-
présidence des Etats-Unis.

On sait que M. Harold Stassen , con-
seiller de M. Eisenhower pour le dé-
sarmement , s'était prononcé lundi  en
faveur de la subst i tut ion du nom de
M. Herter à celui du vice-président
Nixon , comme colistier de M. Eisen-
hower.

« M. Christian Herter m'a déclaré ce
matin par téléphone qu 'il considérait
comme un honneur dc proposer M. Ri-
chard Nixon comme candidat  à la con-
vent ion  ré publicaine (le mois pro-
chain) à San-Francisco », a ajouté M.
Hal l .

« MM. Herter et Nixon ont eu un
entretien mardi à ce sujet et le vice-
président m'autorise à dire qu 'il est
très heureux d'avoir l'appui du gou-
verneur  Herter. Ce dernier m'a enfin
fai t  savoir qu 'il donnera mercredi à
Boston des précisions à ce sujet », a
conclu M. Léonard Hall.

M. Eisenhower
scra-t-il candidat ?

« Il se pourrai t  que le président
Eisenhower ne soit pas le candidat
républicain aux prochaines élections
présidentielles », a déclaré d imanche ,
au cours d'une émission télévisée, M.
Paul Butler , président du comité di-
recteur du parti démocrate.

M. Butler a rappelé ensuite que le
président Eisenhower avait déclaré ,
il y a quelques mois, que sa candi-
dature dépendrait de son état de
santé au moment de la convention
électorale du parti républicain , et il
a ajouté :

«Nous lisons aujourd'hui dans
tous les journau x , et nous en som-
mes très peines, qu 'hier le président
avait admis dans une conversation
privée à Panama que, bien que se
sentant en assez bonne santé, il de-
meurai t  très faible. »

En Savoie...
UNE VOITURE SUISSE

STPHII OT
CONTRE UN CAMION

Les deux occup ants
ont été déchiquetés

ALBERTVILLE, 24 (A.F.P.). — Hier
matin , sur la route nationale 212, entre
Albertville et Uginc (Savoie) , une voi-
ture légère dans laquelle se trouvaient
M. Raymond Bernachot , 44 ans, de-
meurant 8, rue de Carouge , à Genève,
et sa femme Edith , âgée de 45 ans,
s'est écrasée contre l'avant d'un lourd
caminn d'une entreprise de transports
à Aline (Savoie) qui circulait en sens
inverse.

De la voiture , complètement détruite ,
on devait retirer les corps déchiquetés
des deux passagers.

On suppose que cet accident est dû
à un malaise dc M. Bernachot , car la
voiture a littéralement traversé la rou-
te vers la gauche pour venir se jeter
contre le camion qui circulait sur sa
droite.

Les deux victimes ont un fils ac-
tuellement en vacances dans le Midi.

Zl/KICH

RHEINFELDEN , 24. — Une cérémo-
nie funèbre s'est déroulée mardi après-
midi à 15 heures, en l'église Saint-
Martin à Rheinfelden -à la mémoire
des onze membres de la Société des
pontonniers de Rheinfelden qui ont
trouvé la mort dans l'accident de pon-
ton à Truehbach sur le Rhin .

Tout le monde , venu de loin et de
Prés, ne put trouver p lace dans l'égli-
se. De nombreuses délégations de so-
ciétés de pontonniers amies , avec leurs
bannières voilées de crêpes, et d'au-
tres sociétés civiles et mil i ta i res  assis-
taient également à la cérémonie.

Des représentants des autorités fé-
dérales et cantonales étaient venus
également pour exprimer leur profon-
de sympathi e pour ce grand deuil qui
frappe toute la populat ion.  A près le
chant : «J ' avais un camarade » exécu-
le par le choeur d hommes et la prière
prononcée par le pasteur F. Ludwig,
M. Bruno Beetscher, président de la
TfHe prit la parole pour retracer les
circonstances de l' accident. Il a annon-ce qu 'un m o n u m e n t  commératif  sera
engé à Truehbach . Le colonel E.M.G.Ed. Stéinrisscr apporta la profonde
sympathie des autorités fédérales. Le
vice-président du Conseil d'Etat argo-vien , M. Kim , exprima la sympathiedu canton et de la populat ion aux fa-
milles des victimes. L'Harmonie mu-nicipale interpréta une œuvre de cir-
constance après quoi , le curé catholi-
tue chrétien prononça l'allocution fu-nèbre. L'absoute a été donnée par le
"Uré catholi que romain qui a lu unmessage de condoléances de Mgr. vonMreng, évèque de Bâle et Lugano.

A l'issue de la cérémonie funèbre ,
et '¦?>• ''?"' dans un ccrcl e de parents
't d intimes , l ' inhumat ion  de l'uni quevictime retrouvée jusqu 'ici , Albertacnhenger , né en 1909.

Cérémonie funèbre
à Rheinfelden à la mémoire

des onze disparus
de Truebbach
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GENÈVE

UiïINEVE, 24. — Une automobile cir-
culait , mardi , sur la route d'Herman-
ce, quand , pour une cause encore In-
connue, elle fit une embardée d'une
trentaine de mètres et termina sa cour-
se dans un champ. Une des passagè-
res, Mme Marie Reboux , âgée de 78
ans, grièvement blessée, est décédée &
l'hôpital. Le conducteur et une autre
occupante de la voiture ont été sérieu-
sement blessés.

Une voiture fauche
une passante

GENÈVE, 24. — Mardi en fin d'après-
midi , Mnif Alice Pillard , Genevoise,
pierriste , traversant la chaussée avec
son mari sur la route de Suisse à
Céligny, a été renversée par une auto-
mobile venant de Nyon. Elle est décé-
dée à l'hôpital cantonal à son arrivée.

Une voiture dans un champ :
Un mort, deux blessés
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QU'UN AU REV OIR... QUE J'AI VU PARIS
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COTJLEURS
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Le fruit splendide...
...naturellement, vous l'achetez au
«fruttivendolo» . Mais du lait, un salarsi
ou du fromage? — Voici ce que vous
pourrez savoir , et bien d'autres choses
aussi, en consultant le petit guide
« L'Italie en Automobile» distribué
gratuitement à chaque station-service BP.

BP Benzine et Pétroles SA Zurich B'̂ ^JBi

Tente
de la Délivrance

Place du Port
M. GUMER, pasteur à Montréal

Mercredi , 20 heures
Jeudi , 15 h. 30 et 20 heures

ARCHE DE NOÉ
Auvernier

dès 21 h. 30. Pas de Miss Voile.

Election de Neptune
OUVERT AU PUBLIC

HÔTEL ROBINSON
COLOMBIER

CE SOIR : O -fl Hl Hl Hj
En cas de pluie DEMAIN SOIR

I

M O U V E H U  1
une spécialité ravigotante j

BOUCHERIE j j

Vinaigrette
russe

Marché-Migros 1
LA TÈNE-PLAGE MARIN

CE SOIR :

DANSE
avec l'orchestre « Marcello »
Dès 22 heures : ramequins maison

Cercle de la voile Neuchâtel
f̂c _̂__^ 

Aujourd'hui
Çj0̂  RÉGATES

à 9 h. et 14 h. 15

A R C H E  DE NOE'
ouverte au public du matin au soir I

D A N S E

le Musée d'eStagraphie
esS ouvert

ce soir de 20 à 22 heures

Visite commentée
R. NOBS

spécial iste du pneumatique

fermé du 29 juillet au 4 août

i 

croisière dansante i
avec Sk

« The Roya l Dl.vlelivnd Band » H
Neuchâtel { **P- |°£- 3° OF

La direction. : -, '&

ETATS-UNIS : M. Zaroubine, am-
bassadeur de l'Union soviétique , a re-
mis, mardi , au département d'Etat un
appel du Parlement soviétique à
l'adresse du Congrès des Etats-Unis,
l'invitant à prendre des « mesures effi-
caces » pour mettre fin à la course
aux armements dans le monde.

VAVD

MONTREUX , 24. — Mardi , s'est ou-
vert , à Montreux , le congrès de la Fé-
dération internationale des associations
d'instituteurs. Il durera jusqu 'à la f in
de la semaine. Dès mercredi , la Fédé-
ration internationale des professeurs
de l'enseignement secondaire officiel
tiendra elle aussi ses assises dans la
riante cité lémanique.

La Fédération internationale des as-
sociations d'instituteurs , qui est prési-
dée par M. Rodenstein (Allemagne),
et dont le secrétaire généra l est M.
Michel , de Lausanne, groupe une bon-
ne partie du corps enseignant euro-
péen. Cent vingt délégués, représen-
tant dix-sept pays, sont ainsi réunis.

Le congres international
des instituteurs tient ses

assises à Montreux



AU JOUR LE JOlTt

Un lecteur pose une question « à
qui de droit » : les deux pe tites ca-
bines té lép honiques de la p lace Pur-
ry sont-elles s u f f i s a n t e s  ? Elles sont
presque toujours occupées. N' y au-
rait-il pas lieu d' en établir une ou
deux autres ù proximité ?

Nous substituant à « qui de
droit », nous signalerons à notre
correspondant que l 'état de choses
qu 'il dénonce n'a pas échapp é à
l' attention de « qui cle droit », puis-
que deux cabines s upp lémentaires
ont été installées au début du quai
Ostenuald , près de Beau-Rivage.
Certains ont même protesté contre
ces constructions qtd , à leur sens,
altéraient le panorama de la baie de
l 'Evole.

Mais patientons. La démolition du
pavillon de la p lace Purry et son
remp lacement par une construction
p lus esthétique , p lus rationnelle et
p lus vaste sont prévus. La commu-
ne et la Compagnie des tramways
sont actuellement en pourparlers à
ce sujet et on souhaite que ceux-ci
ne s'éternisent pas. L' existence de
ce proje t  exp li que pourquoi la di-
rection des télé p hones ne multi-
p lie pas , pour le moment , le nom-
bre des cabines télé phoniques. Il
y en aura en s u f f i s a n c e  dans le
f u t u r  pavillon.

NEMO.

Les cabines téléphoniques
de la P. P.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES.  — 20 juillet. Rlbaux ,

Olivier-Jean , fils de Jean-Pierre , restau-
rateur aux Geneveys-sur-Coffrane, et de
Marie-Thérèse, née Aubry. 21. Maurer ,
Sonia-Marguerite, fille de Louis-Alexan-
dre , agriculteur à. Lignières, et de Mar-
guerite-Emma, née Schneider.

PUBLICATIONS DE MARIAGE — 21
juillet. Vasey, Harold-Monkhouse, méde-
cin à, Neuchâtel , et Addor, Jacqueline-
Charlotte, à Genève. 23. Baumann, Louis
Alfred , technicien, et Pérez , Concepclon-
Aurora, les deux à Neuchâtel.

MARIA GES. — 21 juillet . A Aigle :
Salzmann , Gérard-Frédéric , étudiant , et
Jaquerod , Annette-Marguerite-Elisabeth,
les deux à Neuchâtel ; Dévaud, Per-
nand-Emlle, ouvrier de fabrique à Neu-
châtel , et Ghiggta Elda-Ada , à Zurich ;
Kull , Alain-Reymond , électricien à Neu-
châtel , et Prior , Susanne-Germaine, à
Cortaillod ; Nussbaum, Willy-René, can-
didat en théologie et en lettres , à Neu-
châtel , et Doriot , Liliane-Edmée, à Tra-
melan ; Bourquin , Reymond-Roger, mé-
canicien , et Hochuli , Rosmarie, les deux
à Neuchâtel ; Welbel , Gaston , mécani-
cien , et Perret-Gentil , Jeannine-Andrée,
les deux à Neuchâtel ; De Luca, Arturo-
Aldo-Serafino, ouvrier sur cadrans à
Neuchâtel , et Pravato, Anna-Maria-Ce-
lestina, à Peseux ; .Chevalier , Francis-
Lucien , employé de commerce à Busst-
gny sur Morges , et Bourgeois , Paulette-
Ida , à Neuchâtel.

20 juillet. Caretti, née Hostettler ,
Elise-Frleda, née en 1895, épouse de
Caretti , Mario-Giuseppe-Stefano, parque-
teur à Neuchâtel. 21. Dalla Z-anna, Ber-
nardo-Pietro , né en 1912, terrassier à
Neuchâtel, époux de Maria , née Dalla
Zanna.

ÀSSES&I ^ Jeunes époux , jeunes pères,
MS& ]Sa assurez-vous sur la vie ù la

fe f̂ l̂tajl Caisse cantonale
WCCAP^T d'assurance populaire

¦m ûm^ NEUCHATEL, rue du Môle 3

Observations météorologiques
Observatoire de Neucliàtel. — 24 juillet.

Température : Moyenne : 18,8 ; min. :
11,2 ; max. : 24,2. Baromètre : Moyenne :
726,1. Vent dominant : Direction : nord-
ouest ; force : faible . Etat du ciel : clair
à légèrement nuageux.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)' l

Niveau du lac du 23 jull., à 6 h. 30: 429.79
Niveau du lac, 24 juillet , 6 h. 30 : 429.79

Température de l'eau : 18°

Prévisions du temps. — Ouest de la
Suisse : Beau temps. Température en
hausse. Faibles vents du secteur nord à
nord-ouest .

Nord-ouest, centre et nord-est de la
Suisse, nord et centre des Grisons : Dans
le nord-est du pays , par moments très
nuageux. Ailleurs beau temps. Faible
vent d'ouest . Hausse de la température
surtout en altitude.

Sud des Alpes , Valais et Engadine : En
général beau et chaud. Température en
plaine , dans l'après-midi , entre 25 et 30
degrés . En montagne vents du nord.

La « Journée neuchâteloise»
des chanteurs de Malmédy

La journée die mardi dies chanteurs de
la « Royale Malouédiiemne » fut, selon le
plan établi par les responsables de
l'« Orphéon », réservée à la visite de
Neuchâtel.

Dès 9 heures, nos hôtes se sont ren-
dus au château et à la Collégiale qu'ils
ont visités sous la conduite de M.
Schnegg, archiviste die l'Etait. Après
avoir' admiré ces beautés architectura-
les, les chanteurs belges ont offert une
aubade au Conseil d'Etat dans la cour
du château. M. Gaston Clottu, président
du Conseil d'Etat, présida une collation
offerte, sur ,1a tenraisse de la Collégiale,
par l'exécutif cantonal.

A CflfflIMtOISat
En tram et en funiculaire , les partici-

pants se rcindiirent dès 11 h. 30 à l'hôtel
die Chaumoiint et Golf où eut lieu le dé-
jeuner. On notait , parm i l'assistance, la
présence de MM. Gaston Clottu, prési-
dent du Conseil d'Etat, Paul Rognon ,
président de la ville de Neuchâtel , Fer-
nand  Martini , conseiller communal, de
Reynier, vice-con su l honoraire de Belgi-
que, Pau l Rlchème, président de l'Asso-
ciation des sociétés locales, et des di'ri-
geariitis die la a Royale MaLmédiienne > et
die l'« Orphéon » .

Au dessert , une partie officielle fut
ouverte pair M. Verron , président de
l' « Orphéon ». Après avoir salué sçs
hôtes , M. Verron donna la parole à M.
Gaston Clottu. Dans un discours d'une
belle envolée, l'orateur sut mettre l'ac-
cent sur l'amitié traditionnelle belgo-
suiissc et, après avoir rappelé la tragi-
que situation de la Belgique lors de la

Les chanteurs de la « Royale Malmédienne » donne une aubade
au Conseil d'Eta t dans la cour du château.

(Press Photo Actualité, Neuchâtel.)

dermière guerre, il formula le vœu de
voir les peuples fraterniser dans la paix
et la concorde. Ces pairoles furent lon-
guement applaudies .

M. Paul Rognon évoqua quelques sou-
venirs, mit l'accent sur les beautés de
notre canton et die Neuchâtel en parti-
culier et douma l'assurance de sa grande
sympathie pour les chanteurs et princi-
pa lement pour ceux die I'« Orphéon ».

Il appartenait  à M. de Reynier d'ap-
porter un message de M. Forthomme,
ambassadeur de Belgi que auprès de
notre pays. Il souhaita aux chanteurs
belges de remporter un agréable sou-
venir de la Suisse.

Enfin , M. Rcme, président de la
« Royale Malmédienne » remercia le
Conseil d'Etat, la ville de Neuchâtel
— qui avait offert le vin d'honneur
— l'Orp héon et l'Association des so-
ciétés locales. Il parla , en termes
émus, des malheurs qui avaien t frap-
pé les Malmédiens au cours de la der-
nière guerre. Bien des habitants  ont
laissé leur vie au champ d'honneu r
et la vill e, à la veille de Noël 1944,
fut détruite par un bombardement
qui laissa des centaines de morts et
de blessés.

tue retour en ville
Après s'être délassés un instant  dans

ce site enchanteur qu 'est Chaumont ,
les partici pants se rendirent à Serriè-
res pour visi ter  une fabri que de ciga-
rettes, puis ils rejoignirent leurs hô-
tels.

J. My.

LE CONCERT
Précédés de la « Baguette », les mem-

bres de la « Royale Malmédienne », aux-
quels s'étaient joints les membres de
l'Orphéon, se sont rendus, hier soir,
en cortège, au quai Osterwald pour y
donner concert.

Un public considérable s'y était mas-
sé. Il eut tout d'abord le plaisir d'en-
tendre les orphéonistes chanter la
« Brabançonne » et la « Prière du Riï-
tli », de Doret.

Puis , ies membres de la c Royale
Malmédienne » enchantèrent notre pu-
blic par un concert extrêmement varié
et d'une exécution où se révélèrent les
plus solides qualités d'un ensemble di-
rigé de main de maître par le dyna-
mique M. Dôme.

Il est regrettable que la mauvaise
acoustique n'ait pas permis d'appré-
cier toutes les finesses de certains pia-
nissimos.

Après avoir chanté « Fric-Frac », de
Weyts, la « Royale Malmédienne » nous
off r i t  deux chansons célèbres : c Plai-
sir d'amour», de Martini , et «Malbrough
s'en va t'en guerre » , de Commettant,
puis « Le Soir », de Souret et le char-
mant « Berceau du printemps », de
Carlo Boller.

En deuxième partie , nous eûmes le
plaisir d'entendre c Les grandes chas-
ses ». de Thomas , « Le vieux chalet »,
cle Bovet , qui fut longuement applaudi ,
l'hymne au * Soleil », de Defossez, et
deux chansons folkloriques belges, « La
nui t  de mai » , de Lebierre, et « Lès
Eveûges du Saint Martin » . Ce beau
concert se termina par le c Cantique
suisse » , de Zwissig, qui fut repris
avec ferveur par tout le public.

Les chanteurs de Malmédy ont fait
une forte impression sur notre pu-
blic qui ne leur a pas ménagé ses
applaudissements. Leur bref passage à
Neuchâtel laissera à tous ceux qui eu-
rent le plaisir de les entendre le meil-
leur des souvenirs.

A la Rotonde
Après le concert, une charmante soi-

rée se déroula à la Rotonde, où chan-
teurs de l'Orphéon et de la « Royale
Malmédienne » eurent l'occasion de
fraterniser. M. Pierre Verron, président
de l'Orp héon adressa de vives félicita-
tions aux chanteurs de Malmédy et
souligna le fait  qu 'il est rare que des
chorales étrangères viennent chez nous.
Puis il remit à la « Royale Malmé-
dienne » une superbe aquarelle de
Jean-Pierre Laubscher représentant la
Collégiale et le château.

De son côté, le président de la
« Royale Malmédienne », M. Rome re-
mit au directeur . de l'Orphéon et à
son président les armoiries de Mal-
médy, gravées sur bois, tandis que M.
Dôme, directeur de la « Royale Mal-
médienne » recevait une très jolie pen-
dulette neuchâteloise.

Naturellemen t, le chant fut à l'hon-
neur au cours de la soirée. Nos or-
phéonistes exécutèrent plusieurs des
plus jolis chœurs de leur répertoire
tandis que des solistes de la «Royale
Malmédienne» se faisaient à leur tour
applaudir.

La soirée se termina par la danse
qui retint de nombreux couples jusque
tard dans la nuit.

v

Le camp national des éclaireurs s'est ouvert à Saignelégier
Les 15.000 scouts qui participent au

5me camp national d'éclaiireurs ont
dressé, ma rdii, leurs tentes, au nombre
de 5000, suir les pâturages des Frainehes-
Montagnes, dans les environs de Sai-
gnelégier. L'événement saU'laut de la
journée a été l'accueil au camp du chef
suisse, Arthur Thalmann, par le chef de
camp, Pierre Imhof , et une double haie
compacte die scouts enthousiastes.

Les derniers préparatifs précéda nt
l'ouverture de ce caimp nationa l des
éclaireurs suisses avalent été terminés
lundi . Dans la journée, le président du
comité d'organisation, M. Jean-Pierre
Châtelain, entouré de ses principaux
collaborateurs, avait remis solen.neMe-
nieut les installations à M. Pierre Imhof.

Une vue partielle de la ville de tentes.

Signalons que 450 scouts étrangers,
invités pair la fédération suisse, ont re-
joint le camp.

Les visiteurs
Un nombreux public a déjà parcouru

le camp. Tous ceux qui le visiteront
pourront voir les scouts chanter, dan-
ser, mimer, jouer sur les tréteaux, aux
feux de camp. Le système D sera à
l'honneur à l'atelier « mécanique » con-
sacré au travail sur tôle , aux véhicules
divers, à l'électricité. Aux postes «Trans-
missions » et « Secourisme », le secret
des messages die tous genres, de la fu-
mée indienne aux jeux de morse, et la
dextérité altruiste des samaritains ani-
mera les dénions traitions fulgurantes.

L'entrée du camp.

Les camps « Nature » et « Travaux de
pionnier » offrent des merveilles aux
observateurs de la faune, de la flore , du
sol , puis aux mains habiles des garçons.
Rien ne résiste en f in à l'utilité immé-
diate et quotidienne des activités « Jeux
et sports » et die la « Topographie » ; les
scouts qui y excellent vont étonner les
spectateurs .

Notre envoyé spécial tiendra nos lec-
teurs au courant des manifestations de
ce âme camp national.

Grave chute d'un cycliste
Hier, à 14 heures, M. Roger Baud, do-

micilié à Neuchâtel, a fai t une chute à
vélomoteur au chemin de Sainte-Hélène.
Il a eu le bras droit cassé, une jambe
probablement fracturée et des plaies
superficielles. U a été transporté a l'hô-
pital des Cadolles par les soins de l'am-
bulance de la police.

Tribunal de police
Le tribuna l de police de Neucliàtel a

siégé hier sous la présidence de M. Ph.
Mayor. Quelq ues légères condamnations
ont été prononcées : E. J. et H. S. de-
vront payer dies amendes de 10 et 4 fr.
pour avoir endom magné unie vitre. Mme
B., dont le chien a détérioré des pelou-
ses, écope une amende de 10 fr. Quant
à L., B., Z. et N., qui ont — sans per-
mission — pris du bois sur un chantier ,
ils sont condamnés à des peines de deux
à cinq jours d'airrêt avec sursis et au
paiement dies frais de la cause par 16 fr.

Entre auto et camion
Hier, à 11 h. 30, au chemin des Bat-

tieux, une voiture et un camion sont
entrés en collision. Cette rencontre a
occasionné des dégâts matériels.
Pas (le perturbation a la gare

Malgré la grève partielle des chemi-
nots français , aucune perturbation n 'a
été enregistrée à la gare. L'express de
Paris est arrivé et à l'heure !

\OHl VH. IJ E
La route de la Clusette

reste fermée
Les travaux de déblaiement des maté-

riaux éboulés à la Clusette ayant été
menés activement, on va entreprendre
de construire un mur de soutènement
à l'endroit où s'est produit l'éboulement
de la semaine dernière.

Bien que rien d'anormal ne soit sur-
venu depuis , le danger de nouveaux
éboulemenf s subsiste tant que ce mur
n'aura pas été construit.

C'est la raison pour laquelle, par me-
sure de sécurité, la route restera fer-
mée pendant un certain temps encore ;
les entrepreneurs espèrent avoir achevé
le mur d'ici à une dizaine de jours.

MOTIERS
Toujours les dépassements

(c) Lundi après-midi , une auto pilotée
par un habitant de Noiraigue et qui
s'apprêtait à dépasser une voiture fran-
çaise à l'arrêt , fut  à son tour dé-
passée par un motocycliste en troi-
sième position. Malheureusement pour
ce dernier , la manœuvre échoua , pro-
voquant la chute de la passagère qui
fut blessée à une cuisse et à une main .

LA NEUVEVILLE

Une sexagénaire
tombe d'une fenêtre

Hier matin , Mme Ernest Rossel , âgée
de 64 ans, était en train de suspendre
du linge à sa fenêtre. Pour une raison
que l'on ignore, mais que l'on suppose
être un malaise , elle perdit soudain
l'équilibre et fit une grave chute. Des
voisins la relevèrent immédiatement.
Une ambulance la conduisit à l'hôpital
Baumont , à Bienne. La malheureuse
souffre d'une fracture de la colonne
vertébrale.

YVElt ltON
Arrestation

(c) La gendarmerie a arrêté , en gare
d'Yverdon , un pensionnaire de l'éta-
blissement des Prés-Neufs qui s'était
évadé de l'hôpital d'Orbe où il était
en traitement. Il a été reconduit im-
médiatement à son lieu de séjour.

Aux casernes
(c) Les casernes d'Yverdon sont occu-
pées depuis lundi par l'école de re-
crues antichars 216. La troupe, d'un
effectif d'environ 200 hommes, forme
deux compagnies. Son temps d'instruc-
tion durera jusqu 'au milieu de novem-
bre.

ESTAVAYER-LE-LAC
Deux doigts coupés

Un accident s'est produit hier matin,
à 5 heures, à la fabrique de conserves
d'Estavayer-le-Lac. Mme Maria Bondad-
Iaz, mère de cinq enfants, domiciliée à
Nuvilly, travaillai t à une sertisseuse,
lorsqu'elle eut la main droite prise dans
l'engrenage.

Mme Bondallaz a été immédiatement
conduite à l'hôpital de la Broyé où il
fallut lui amputer deux doigts.

MEYRIEZ
Mutations à l'hôpital

Bon Vouloir
En complément de l'information pa-

rue lundi dernier , signalons que le co-
mité de gestion de l'hôpital a pris con-
naissance avec regret de la démission
du Dr G. Peillon en sa qualité de chi-
rurgien de l'établissement. Le Dr Peil-
lon a commencé d'exercer son art à
l'hôpital de Meyriez le 1er juillet 1917 ;
au moment où il quittera ses fonctions,
il aura accompli quarante ans de ser-
vice dans la maison. H a droit à la
reconnaissance très sincère du comité
de gestion , du personnel et des innom-
brables patients de l'hôpital pour la
somme considérable de travail qu 'il a
fournie durant sa longue carrière ainsi
que pour son dévouement inlassable.
Le Dr Peillon quittera l'établissement
à l'entrée en fonction de son successeur.

Le comité de l'hôpital a choisi com-
me successeur au Dr Peillon le Dr Kurt
Hubacher , médecin chirurgien F.M.H.
Le Dr Hubacher , né en 1921, fils de
vigneron , fit ses études à Berne , à Neu-
ohâtel et à Lausanne. H acquit sa for-
mation de chirurgien à Berne , à Paris ,
à Rheinfelden et à Saint-Gall. n fut
enfin chef de clinique à la division
chirurgicale' de l'hôpital de Thoune.
Depuis trois ans, le Dr Hubacher a
ouvert son cabinet à Bienne et pratique
son art à l'hôpital Beaumont. Son en-
trée en fonction à l 'hôpital de Meyriez
est prévue pour le printemps . 1957.

Notons encore que le Dr Beichen ,
dont nous avions cité le nom dans no-
tre première information, a succédé, au
printemps 1955, au Dr Marchand qui
s'était retiré pour raisons de santé.

Monsieur et Madame
Hans LENZEN-POOHON ont la joie
d'annoncer la naissance de leur fille

Christine
23 juillet 1956 '

Clinique du Crêt Pommier 5

PESEUX
Les Unions cadettes

(sp) Sous la direction de M. Jacques
Rollier , les Unions cadettes de garçons
et de filles de Peseux viennent de ren-
trer d'un camp de neuf jours passés à
Nods.

Mlle D. Vuille s'occupait des fillettes
et faisait la cuisine pour ces trente en-
fants. Ces derniers sont montés au som-
met du Chasserai.

Le feu de camp, qui avait attiré de
nombreux parents et amis dans un grand
battoir à cause du mauvais temps, est
venu compléter les études bibliques de
chaque Jour.

Bel exemple de fraternité pratique en-
tre Neuchâtelois et Bernois.

ENGES
Assemblée générale

(c) Réunie sous la présidence du doyen ,
M. Ernest Geiser , l'assemblée a procédé
à l'élection de son bureau pour la nou-
velle législature. Celui de la dernière
est réélu en bloc et M. R. Geiser re-
prend le fauteuil présidentiel . Le Con-
seil communal ayant, lui aussi, été
réélu en bloc, aucun changement n'in-
tervient dans les dicastères et M. M. Au-
bert reste à son poste de syndic. M. E.
Junod est nommé membre suppléant de
la commission de vérification des comp-
tes et la composition de la commis-
sion du feu reste inchangée. MM. A.
Fankhauser et J. Kobel sont nommés
taupiers de la commune pour une année.

Après la lecture des comptes 1955
bouclant par un boni de 444 fr. 70, dé-
charge est donnée au caissier par les
vérificateurs.

L'augmentation des traitements des
employés communaux est encore à l'étu-
de et devra être ratifiée lors d'une
prochaine assemblée et l'ouverture d'une
seconde classe pendant l'hiver sera éga-
lement étudiée.

LA CHAUX-DE-FONDS

Un ouvrier électrocuté
Un ouvrier serrurier , M. Edouard

Wicky, âgé de 39 ans, employé dans
une entreprise zuricoise , qui déchar-
geait pour le compte de ses employeurs
un vagon de fenêtres métalliques, en
gare de la Chaux-de-Fonds, est entré
accidentellement en contact , mardi
après-midi, avec une ligne à haute
tension. Il a été électrocuté. Tous les
soins qui lui furent prodigués pour le
ramener à la vie sont demeurés sans
résultats.

SA1JMTE-CROIX

Un Sainte-Crix se noie
au Tessin

Lundi , dans les dernières heures de
la matinée, vraisemblablement à la
suite d'une congestion , M. Martin Willy,
âgé de 36 ans, de Sainte-Croix , s'est
noyé à l'embouchure de la Verzasca.
La victime faisait du camping au
« Campo fellce » en compagnie de sa
femme et de ses deux enfants.

SAVAGNIER
Menace d'incendie

(c) Depuis quelques jours , M. Eric Ga-
berel surveillait une combustion spon.
tanée de son tas de foin. Dimanche
une tranchée fut faite et il semblait
que le danger était écarté. Or mardi
dans la journée, un nouveau sondage
fut fait. II révéla une température de
90 degrés.

Des hommes du corps des sapeurs-
pompiers furent immédiatement mobi-
lisés pour parer à toute éventua lité
et une bonne partie du tas de foin fut
sorti de la grange. L'état de combus-
tion du fond du tas était déjà bien
avancé. Actuellement le danger sem-
ble écarté.

Monsieur et Madame Henri Berger-
Berger et leurs filles Yolande, et
Yvette , à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame René Berger-
Jaquet et leurs six enfants , à Buenos-
Aires (Argentine.) ;

les enfants et petits-enfants de feu
Madame et Monsieur Ernest Chabloz-
Grand , à Lausanne ;

Madame et Monsieur Edouard Vez-
Grand , leurs enfants et petits-enfants,
à Pully et à Lausanne ;

Monsieur et Madame Alfred Grand-
Vez, leur fils et petits-enfants, à
ChailIy-sui'-Lansnnne ,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Madame

Emma BERGER-GRAND
leur très chère maman , belle-maman ,
grand-maman , sœur, belle-sœur, tante
et grand-tante , que Dieu a rappelée à
Lui , dans sa 83me année.

Neuchâtel , le 23 juillet 1956.
(Parcs 133)

Dieu est amour.
L'ensevelissement , sans suite, aura

lieu jeudi 26 juillet , à 13 heures.
Domicile mortuaire : hôpital des Ca-

dolles.
Culte à la chapelle de l'hôpital à

12 h. 30.
-

En cas de deuil
L'IMPRIMERIE CENTRALE !

1, rue du Temple-Neuf
exécutera selon vos désirs et

dans le plus bref délai

; vos lettres de faire-part
Un seul manuscrit s u f f i t  pour la
composition de l'avis mortuaire
dans la € Feuille d' avis de Neu-
châtel » et pour celle des faire-par t

de deuil.

L'Entreprise Emile Biihler et son
personnel ont le profond regret de
faire pairt du décès de

Monsieur

André MONTANDON
leur très dévoué et estimé chauffeur
et collègue.

Pour les obsèques, prière de consul-
ter l'avis de la famille.
mmmmmmam ^ B̂m WaS^ ŜBmm ^mm

Madame Hélène Montandon-Chopard
et ses enfants : Bernard , Daniel , Moni-
que, Josianne et Jean-Claude, à Auver-
nier ;

Madame et Monsieur Fritz Jaggi-
Montandon , à Glion ;

Madame Marie Montandon et ses fils,
à Genève

Madame et Monsieur Roger Gachen
et leur fils Willy, à Genève

Monsieur et Madame Paul Chopard,
à Corcelles ;

Monsieur André Chopard et famille,
à Lausanne ;

Monsieur et Madame Ernest Gabriel,
à Rolle ;

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du décès
de

Monsieur

André MONTANDON
leur cher époux, père, fils , beau-fils,
oncle et parent , décédé dans sa 43me
année , des suites d'accident.

Auvernier, le 23 juillet 1956.
(rue des Tires 9)

Celui qui croit en Jésus-Christ
a la vie éternelle.

L'ensevelissement aura lieu jeudi 26
juillet , au cimetière d'Auvernier.

Culte au temple, à 14 h. 30.
Domicile mortuaire : hôpital des Ca-

dolles.

Oh ! Dieu , crée en mol un cœur
pur et renouvelle au-dedans demol un esprit droit .

Madame Marcelle Renaud-Schwab, àCernier ;
Monsieur et Madame Jean-Maurice

Renaud , à Vevey ;
Monsieur ct Madame Marcel Renaud

et leur fille , à Sainte-Croix ;
Monsieur et Madame Georges Renaud

et leur fils , à Genève ;
Madame et Monsieur Pierre Bueche-

Renaud et leurs enfants , à Cernier ,
ainsi que les familles parentes et

alliées ,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de

Monsieur Tell RENAUD
ancien maître boulanger

leur cher époux , père, beau-père, grand-
père , beau-frère, oncle, enlevé à leur
affection , dans sa Slme année.

Cernier , le 24 juillet 1956.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel ,

jeudi 26 juillet. Culte au crématoire à
16 heures. Culte pour la famille, au
domicile mortuaire, à 15 heures.

Suivan t le désir du défunt,
le deuil ne sera pas porté

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame
Axel de COULON ont la Joie d'annon-
cer la naissance de leur fille

Ysabelle-Cécile
le 24 juillet 1956

Maison Rouge 29 En Buzi
Yverdon Valeyres-sous-Rances

(Vaud)

Monsieur et Madame
Jean-Jacques BURET-MOSER ont la
grande joie d'annoncer la naissance
de

Martine
24 Juillet

Maternité Saint-Biaise
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AUJOURD'HUI

SOLEIL Lever 4 h. 55
Coucher 20 h. 08

LUNE Lever 20 h. 53
Coucher 7 h. 36

LE MENU DU JOUR
Potage '•

> Risotto ;
! Ragoût de lapin :

Salade
i Crème aux pommes
S ... et la manière de le préparer
i Crème aux pommes. — Cuire une ;
j livre de pommes avec une tasse ;
> d'eau , 150 gr. de sucre et un Jus :
! de citron. Passer au tamis. Lorsque :
[ la purée est refroid ie, y Incorporer '•
t doucement trois blancs d'œufs bat- ;
| tus en neige.


